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Par Jeanne Vernay

Révolution numérique 
sous la Coupole
Me voilà confortée dans l’idée que c’est avec du vieux qu’on 
fait du neuf. Jugez-en : la nouvelle saison de l’Académie fran-
çaise plonge les Belles Lettres dans les flots du numérique 
avec la publication de son dictionnaire 2.0 . Cette vieille 
dame de 325 ans qui ne sort jamais sans être chapeautée de 
sa coupole et son habit vert se cyberise, s’adonnant corps 
et âme aux plateformes numériques. En un mot, les acadé-
miciens provoquent à l’épée tous les jeunes freluquets de 
la cyber-sphère  : liens hypertextes, correcteur automatique, 
syntaxe, grammaire, sémantique, conjugaison, étymologie dé-
corent le portail numérique de l’Institution. Preuve est faite 
qu’on peut faire bon usage d’outils hautement technologiques 
et d’un français indemne de tout anglicisme intempestif ou de 
ces interjections débiles qui émaillent les propos non seule-
ment des internautes mais des responsables appartenant au 
monde politique comme à celui des affaires ! On navigue 
gratuitement et aisément sur ce site de l’Académie 
Française à la pointe de la modernité : 60 000 mots 
pour une 9ème édition, dont le dernier tome est 
prévu d’ici à la fin 2020.

 
L’écureuil grimpe 
aux cimaises ! 
Une fois encore, la Caisse 
d’Epargne de Bourgogne fait plus 
et mieux pour faire connaître les 
nombreux peintres ou sculp-
teurs qui vivent et créent en 
Bourgogne. Damien Racine y 
expose jusqu’au 6 septembre 
ses œuvres magistrales, qui sont 
autant d’échos à la peinture de 
Nicolas Poussin : il s’agit  de re-
présentations de paysages sug-
gérés, de parcs esquissés, de lacs 
ou jardins rendus dans des ha-
los de couleurs, des impressions 
ou des éclairages qui brûlent 
comme des feux de la Saint-Jean. 
Ses « voyages plastiques paysagers 
» illustrent à merveille ces propos : 
« Le medium de la peinture m’est de-
venu peu à peu nécessaire ». (Jusqu’au 
– septembre du lundi au vendredi de 8 
h 30 à 12 h et de 13 h 30 à 17h30 au 1 
Rond-point de la Nation à Dijon).

  
Parcours passion
J’adore aller muser au bord de l’étang de Marcenay géré par 
le Conservatoire d’Espaces Naturels de Bourgogne et la Fé-
dération de Pêche. Il est également labellisé « Espace naturel 
sensible » ainsi que « Parcours passion » à l’instar de six autres 
sites en Côte-d’Or. C’est l’une des plus grandes roselières du 
département, servant d’escale aux oiseaux migrateurs. Ce plan 
d’eau intègre un observatoire ornithologique et la Maison du 
Terroir. Petit paradis lacustre sur terre, il vous offrira comme à 
moi mille et un petits bonheurs d’été ! 

 Stop déchets ! 
Je ne supporte plus les automobilistes qui jettent ici ou là, bou-
teilles vides, gobelets, mégots de cigarettes et tutti quanti en 
pleine campagne ou abords des bourgs et villages. J’applaudis 
donc des deux mains à la campagne de pub lancée par le dépar-
tement de la Côte d’Or : « La Route n’est pas une poubelle ». 
Pas moins de 100 tonnes de déchets sont ramassées le long de 

nos routes départementales, chaque année ! Voilà un manque 
de totale civilité qui coûte un argent fou au département et, par 
ricochet, aux contribuables que vous et moi sommes … 

 
Faites-vous du bien !
C’est diantrement rigolo : on dirait de grosses bouchées de 
chocolat et ce sont… Oui, ce sont les shampoings, les déma-
quillants solides, et toute une brassée de produits cosmétiques 
de la nouvelle marque dijonnaise Druydès. Tout est 100% 

naturel, sans subs- tances allergènes. 
Nés de la rencontre de deux femmes, ces produits de beauté 
ou de soins de la peau s’adressent aussi bien aux hommes 
qu’aux femmes.  Les deux fondatrices de Druydès privilégient 
la composition de plantes débarrassées de toute substance 
toxique. Savons, crèmes, shampoings, beaumes  sont biodégra-
dables, ainsi qu’exempts d’huile de palme ou de perturbateurs 
endocriniens. Plusieurs points de vente à Dijon. Dites-le sans 
fard à vos copines ! 

 
Un cheval sur le toit 
Je n’en suis pas une, quoique… Il n’empêche : j’adore les gi-
rouettes qui mettent de la poésie sur les toits et hissent l’ima-

ginaire plus près des nuages. Je me réjouis donc de la toute 
récente installation par la ville de Dijon d’une girouette sur le 
dos du Tigre – ô, je plaisante – sur le toit de l’école Clémen-
ceau  ! Cette réalisation a eu lieu dans le cadre des projets 
liés aux budgets participatifs et du dispositif de démocratie 
participative instaurés pour améliorer la vie au quotidien des 
quartiers. La girouette de Clemenceau est… un cheval qui est 
d’ailleurs un choix des enfants de l’école. Ceux-ci n’ont pas 
suivi Darius Milhaud et son Bœuf sur le toit !

Graine de voisin
On connaît les multiples éditions de la Fête des voisins, coque-
luche dans le vent des années actuelles. L’association « mes 
voisins.fr », créée par Elise Magnin et Christian Vollmann, en-
tend faire plus et mieux : c’est un réseau de voisinage qui a fait 
florès un peu partout dans l’hexagone. Le voilà qui arrive sur 
Dijon, se proposant de conquérir le cœur des habitants. Dis-

ponible sur application iOS et android ou site Internet, 
« mesvoisins.fr » connecte en quelques clics les rive-

rains d’un quartier pour échanger des bons plans, 
faire garder son chat ou sa belle-mère ou voir 

plus, si affinités ! Super, non ? Les responsables 
dudit réseau se sont fixé un but  : faire se 

connecter illico presto 4 000 de nos ha-
bitants.  

 
Bio et Bon  

L’eau à l’heure du changement 
climatique, c’est la thématique 
retenue pour ces premières as-
sises de l’Eau ce samedi 22 juin à 
Ahuy (salle de l’Acqueducienne). 
Plusieurs moments-phares  : 
une exposition photographique 
Paul-Emile Victor dédiée à  l’es-
pace des mondes polaires, une 
visioconférence en direct de la 
station Concordia en Antarc-
tique  animée par le Talantais Ju-
lien Moyé, ainsi que par les élèves 
et professeurs du lycée Charles 
de Gaulle. Enfin, l’après-midi de 

cette journée d’éveil abordera les 
écosystèmes, la gestion de l’eau à 

l’heure du changement climatique, la 
préservation des milieux, la biodiver-

sité ainsi que les graves problèmes des 
agriculteurs confrontés aux crues ou à 

la sécheresse. Vaste programme qui trou-
vera sa conclusion dans un repas proposé 

par le traiteur DESIE du groupe ID’EES et 
labelisé judicieusement « du bio, du bon et du 

local » ( 10 € pour les enfants et 20 € pour les 
adultes).  

En avant la musique  
Qu’on se le dise ! Mieux qu’on se le chante en do ou en la ma-
jeur ! Un Tigre au Parc, l’association emblématique du Quar-
tier Clemenceau va rivaliser ce samedi, jour national de la fête 
de la musique, avec le célèbre et merveilleux « Après-midi 
d’un faune » de Debussy. Lieu des festivités, dans le parc, ou 
encore de pluie au Conservatoire régional de musique tout 
proche. Dès 17 heures et avec le concours de plusieurs de 
ses classes, les Dijonnais sont conviés à des mini-concerts qui 
donneront aux oreilles du public l’occasion de se délecter de 
tous les genres de répertoire ou divertissements musicaux : 
ensembles de flûtes, groupe de MLIT de RAP, formation or-
chestrale, Musique de Chambre Pop avec piano, voix et flûte, 
danses par l'association ARTE FLAMENCO  (sur plancher ins-
tallé par la ville de Dijon ), comédie musicale, atelier Chanson.  
Ajoutons que les talents culinaires des riverains et riveraines 
du quartier sont mis à contribution. Là aussi, large palette 
pour les gourmands : merguez and co, sandwichs, boissons et 
moult pâtisseries. En avant la musique ! 

j e n’ai qu’un mot, cher lecteur, 
enfin les bleues et toutes les 
autres ! Je ne te cache pas ma 
joie de voir un bastion masculin 
séculaire céder aux sirènes de 
la parité. Bien sûr, tout n’est pas 

encore parfait : on n’entend pas d’ultras avinés 
dans les tribunes, on ne voit, semble-t-il, ni 
attaquante, ni défenseure cracher sur la pelouse 
à tout bout de champ et dans le feu de l’action 
les joueuses ne s’en prennent pas à l’arbitre 
au moindre coup de sifflet ; ni Wendy Renard, 
ni Amandine Henry ne critiquent ouvertement 
Corinne Diacre devant les médias. Un petit 
bémol cependant pour cette dernière qui 
devra redorer le blason du mot entraîneuse. 
Aucune buteuse ne retire le haut pour 
dévoiler sa joie quand elle vient d’en mettre un 
et le traditionnel échange de maillots pleins de 
sueur et de bave reste un rite inconnu chez les 
dames. Elles ont un grand mérite car aucune 
n’a eu la chance de ses homologues masculins, 
tous issus des cours Florent : c’est pour cela 
qu’elles ne savent pas encore accompagner 
une pichenette d’un saut magistral, s’écrouler 
dans la surface de réparation en simulant 
les douleurs de l’accouchement ou faire 
siffler des fautes en trébuchant sur une 
ombre comme des malades imaginaires.  
On attend évidemment que nos bleues aillent 
en finale de la coupe du monde, véritable test 
de parité, que dis-je, osons le mot, d’égalité ! 

Suppose en effet, cher lecteur, que le numéro 
dix, Camille Abily, donne un coup de boule 
magistral à une défenseure adverse qui lui 
aurait filé son bas, on aurait une Zidane chez 
les filles, prête à entrer à la Réale de Madrid…  
Perdre la finale ne serait pas grave, puisque 
le trophée des hommes est composé à 75% 
d’or massif alors que celui des femmes est 
simplement plaqué or … Enfin j’ai bon espoir 
qu’on arrive à cette parité tant espérée, quand 
je constate qu’Amandine Henry, capitaine et 
milieu de terrain de l’équipe de France, devient 
l’une des joueuses les mieux payées du monde 
avec ses quelque 360 000 euros bruts par 
an. Cette jeune femme est sur la bonne voie 
et s’approche peu à peu, en se cramponnant 
bien sûr, des 17,5 millions d’euros de Kilian 
Mbappé qui a complètement foiré un 
match de qualification contre la Turquie.  
Allons, cher lecteur, trêve de méchanceté : tout 
sera parfait quand footballeuses et footballeurs 
seront achetés, vendus et rachetés pour des 
millions d’euros, quand tout ce petit monde 
du ballon rond fera casquer les pauvres au 
plein tarif au nom des jeux du cirque et que 
les clochards continueront à crever au coin 
de nos rues. Un seul impératif pour les filles : 
pas de vilaine blessure sur un terrain français, 
car il n’y a plus grand monde aux urgences. 
			               ALCESTE
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Salade 
d’accompagnement

Galette Sarrasin 
complète

 (jambon blanc, oeuf, fromage)
ou 

Galette meurette
(Oeuf, lard grillé, oignons confits, 

sauce au vin rouge)
ou 

Galette Seguin 
(Chèvre, miel, éclats de noix, 

tomates confites)

Crêpe caramel 
au beurre salé

ou 
Crêpe chocolat 

ou nutella
ou 

Glace à l’italienne vanille
(Soit nature ou avec coulis 

de fruits rouges ou chocolat 
ou caramel au beurre salé)

CRUSOÉ
168  rue de longvic

21000 dijon
03 80 67 40 40

FORMULE CRÊPETTES
(Du mardi au vendredi)

Uniquement le soir
1 verre 15cl

(Coteaux bourguignons blanc  
ou Beaujolais ou rosé)

ou 
1 boisson (sans alcool)15€  avec une boisson
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3e édition
Dijon Gourmand 
bientôt à déguster
« On ne peut pas faire de bonne cui-

sine si l’on n’aime pas les gens »… si l’on se fie à cette 
délicieuse citation de Joël Rebuchon, qu’il n’est pas be-
soin de présenter tellement son nom est inspirant pour 
nombre de gastronomes, notre guide Dijon Gourmand 
qui sortira prochainement est un livre… d’amour. Une 
chose est sûre, au fil des pages, vous découvrirez des 
portraits de passionnés. L’on veut bien évidemment 
parler de l’ensemble des professionnels qui mettent 
tout leur cœur pour satisfaire vos papilles. Et ils sont 
nombreux, que ce soit en cuisine, dans des maisons gas-
tronomiques d’exception, derrière des zincs, dans des 
domaines vineux, au sein de commerces de bouche… 

Ce guide, fort de 180 pages, vous permettra une nou-
velle fois de dénicher la bonne adresse où déjeuner, dî-
ner, boire un verre, vous délecter de confiseries… en 
fonction de vos envies du moment. A Dijon – et ce par 
quartier – et autour de Dijon mais aussi dans toute 
la Côte-d’Or, partout où la gastronomie est inscrite 
en lettres capitales, ce guide saura vous orienter. Tout 

comme les nombreux visiteurs étrangers de la Cité des 
Ducs, pour lesquels une traduction en anglais est dispo-
nible afin de leur donner envie de pousser les portes de 
tous les établissements recensés… 
Que ce soit dans la langue de Shakespeare ou celle 
de Victor Hugo (deux adeptes de la bonne chère, pa-
raît-il… enfin surtout l’auteur de Notre-Dame de Paris 
!), les mots vous souligneront… les mets exception-
nels. En vous mettant l’eau à la bouche ! Mais, aussi (et 
surtout) pour les adeptes de Bacchus, le vin…  nous 
sommes tout de même en Bourgogne, dont les Climats 
sont reconnus au Patrimoine mondial de l’Unesco. Et 
ceux-ci s’étendent, rappelons-le, du cœur historique de 
Dijon jusqu’à Santenay… un secteur vineux évidem-
ment fortement représenté dans notre guide. La Bour-
gogne étant une destination œnologique par excellence 
dans le monde entier. Mais également gastronomique, 
comme nous le savons tous… d’où la pertinence de 
ce guide, dont la parution interviendra à la veille de la 
pose de la première pierre de la Cité internationale et 
gastronomique de Dijon ! 
Aussi ne manquez pas de déguster la 3e édition de 
Dijon Gourmand. Sans modération aucune, sachant 
qu’elle sera, comme les deux précédentes, gratuite !

La rédaction

La Météo
de 06 79 63 02 55

www.bati-net-environnement.fr

Expert en nettoyage extérieur de bâtiments
Façade - Toiture - Sol - Monument

Rénovation par vapeur basse-pression, 
aéro-hydrogommage, sablage, peinture

Centre aquatique du Carrousel : 
« Tout est en ordre de marche »

Mentions légales : Piscine du Carrousel - 2 cours du Parc - 21000 DIJON - SARL LS CAROUSEL 21 - Société commerciale à responsabilité limitée au capital de 10 000 € - RCS Dijon 847 797 164 - Siret: 84779716400013 - code APE: 9329Z 

N°TVA intracommunautaire: FR94847797164 - Un équipement animé et géré pour le compte de Dijon métropole par LS CARROUSEL 21, filiale de l’UCPA. Crédits photos : Julien Gazeau – 2019_159.

PISCINE DU 
CARROUSEL 

RENDEZ-VOUS À LA

RÉSERVEZ DÈS MAINTENANT 
VOS ACTIVITÉS SUR PISCINECARROUSEL-DIJON.COM

WEEK-END PORTES OUVERTES 
LES 14 & 15 SEPTEMBRE 2019

NATATION ADULTE
AQUAGYM
FORME
DÉTENTE

Piscine du Carrousel  2 cours du Parc – 21 000 DIJON 

2019_159 CLOIS_P_Encart_Dijon_Hebdo_Carrousel_285x171.indd   1 17/06/2019   16:30:46

Le 3 septembre 2017, le nombre de parti-
cipants à la journée festive de clôture de la 
Piscine du Carrousel avant qu’elle ne fasse 
peau neuve a montré, si besoin était, l’at-
tente suscitée par le nouvel équipement. A 
trois mois de son ouverture, son directeur 
Thomas Schwartz nous détaille le futur 
Centre aquatique conjuguant pratique spor-
tive, détente et bien-être.  

D ijon l’Hebdo : La future 
piscine du Carrousel est 
très attendue. Où en est-
on des travaux ?
Thomas Schwartz : 
«  Les travaux avancent bien. 

Le calendrier sera respecté et l’inauguration 
aura lieu le 14 septembre prochain. C’est ain-
si en très bonne voie et tout est en ordre 
de marche. Lors du week-end inaugural, où 
l’entrée sera gratuite, tout un chacun pourra 
venir découvrir ce très beau projet ». 

DLH : Comment s’articulera cet équi-
pement qui viendra métamorphoser 
la piscine du Carrousel qui datait, 
rappelons-le, de 1950 ? 
T. S : « Ce centre conjuguera trois entités 
destinées au bien-être, à la détente et à la 
pratique sportive. Il sera un véritable outil 
complémentaire à l’offre déjà proposée par 
les bassins sur le territoire de Dijon Métro-
pole, dont la Piscine olympique. L'Équipement 
proposera des activités aquatiques ludiques, 
qui manquaient jusqu'à présent depuis, no-
tamment, la fermeture du bassin de la Toison 
d’Or. Un pentagliss (ndlr : toboggan droit à 4 

pistes) sera érigé ainsi qu’un splash pad (des 
jeux d’eau). Ces animations aquatiques ex-
térieures bénéficieront aux petits mais aussi 
aux grands. A l’intérieur, le grand public dis-
posera de bassins qui permettront également 
une pratique ludique pour les plus jeunes, à 
l’image d’une lagune de jeux. Dans le bassin 
couvert de 25 m, les activités en lien avec 
toutes les formules d’aquagym pourront aus-
si être pratiquées. Des cours pour les ados 
ou les adultes pourront s’y dérouler. Sur ce 
bassin de 25 m, tous les week-ends seront 
dédiés à la pratique de natation libre. Le 
bassin extérieur de 50 m sera ouvert toute 
l’année avec un sas permettant d’entrer dans 
l’eau à l’intérieur et de ne pas avoir froid dans 
les périodes où les températures seront plus 
fraîches. Si bien que ce bassin extérieur pour-
ra être ouvert et accessible toute l’année 
dans des conditions optimales. Sur le principe 
d’un bassin nordique… »

DLH : Ce bassin nordique, qui évite la 
construction d’un grand hall consom-
mateur d’énergies, participe à la di-
mension écologique de l'équipement. 
Mais ce n’est pas le seul dispositif du-
rable…
T. S : « Le souci d’un développement écolo-
gique est, en effet, au cœur de ce projet. Les 
bassins sont conçus pour réduire au maxi-
mum l’empreinte des consommations éner-
gétiques. Le bâtiment a été réalisé avec des 
structures végétales, comme le toit, la récupé-
ration de l’eau de pluie est omniprésente… 
la consommation des fluides sera optimisée 
au maximum… la place des espaces verts est 

essentielle… Sachez également qu’un bassin 
extérieur ouvert toute l’année consomme 
moins d’énergie qu’une piscine couverte. Et 
nous avons repris ce qui fonctionne très bien 
à la Piscine olympique, à savoir, pour les bas-
sins intérieurs, une chlorification la plus faible 
possible grâce à une action de désinfection 
de l’eau avec l’ozone. N’oublions pas non 
plus que Dijon Métropole a valorisé les trans-
ports en commun, avec le rapprochement de 
l’entrée du rond-point Michelet pour les des-
sertes de bus. Les accès Vélodi seront égale-
ment au plus près. Que ce soit à vélo, à pied, 
en trottinette ou en rollers, les allées du Parc 
favorisent aussi pleinement les modes de dé-
placement doux. L’idée est, là aussi, de réduire 
au maximum son empreinte carbone… »

DLH : L'équipement sera-t-il destiné 
à tous les publics ?
T. S : « Oui. Cet établissement a été conçu 
afin de pouvoir accueillir tout le monde : les 
femmes enceintes, les personnes âgées, les 
personnes souffrant de différents types de 
handicap pourront ainsi bénéficier de tous les 
bassins. Scolaires, clubs, associations diverses 
et variées et le grand public pourront profiter 
des trois espaces : fitness, détente et aqua-
tique. Tout sera accessible avec les différents 
projets éducatifs et sportifs que nous allons 
mettre en place en lien avec les valeurs de 
l’UCPA (1) : le développement de l’autono-
mie des usagers, le lien social avec des tarifs 
particulièrement particulièrement attrac-
tifs… »

DLH : La future piscine du Carrousel 

permettra-t-elle réellement de com-
bler le manque de lignes d’eau sur 
l’agglomération ?
T. S : « En terme de population, Dijon mé-
tropole est en forte croissance. La Piscine 
olympique représente un formidable outil 
mais il ne répond plus à toutes les demandes 
des usagers. Ce développement d’un 2e éta-
blissement méta-aquatique sur la Métropole 
va permettre de satisfaire tout le monde. Des 
nocturnes jusqu’à 22 h se dérouleront même 
les mercredis et jeudis… Et il sera ouvert 7 
jours sur 7 ! »

Propos recueillis 
par Camille Gablo

UCPA : Union nationale des centres sportifs de plein air

Thomas Schwartz, directeur du Centre aquatique 
du Carrousel : « Le développement d’un 2e établis-
sement méta-aquatique sur la Métropole va per-
mettre pleinement de satisfaire tout le monde »
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L’édito qui réveille l’info!Le
Clairon

Do you speak novlangue ?

L e citoyen lambda utilise environ 
un vocabulaire de 5 000 mots. Si 
l’on chemine du côté du Petit La-
rousse, c’est une autre paire de 
manche  : environ 63  000 mots 
y sont aujourd’hui répertoriés. 

Trois fois plus que l’aïeul du célèbre dico qui 
n’en comptait que 28 000 au 19ème siècle. 
La nouvelle édition intègre  des mots ou ex-
pressions  que d’aucuns - philosophes ou es-
sayistes - appellent avec un dédain appuyé la 
« novlangue ». La voilà donc qui sème à tout 
vent des anglicismes, tels que « burn-out » et 
son synonyme plus tendance « bore-out ».  La 
version 2020 s’enrichit  de 150 nouveaux mots 
venus d'au-delà la Manche ou l’Atlantique, pro-
venant pour l’essentiel du monde du business 
ainsi que des réseaux numériques. Pas mal de 
ces substantifs se sont, au cours de la traver-
sée, délestés de leur signification originelle… 
Cette affaire d'import/export énerve forte-
ment les beaux esprits partis en croisade pour 
la défense d'un français jadis plus élégant et 
raffiné, de notre syntaxe délicieusement so-
phistiquée ou encore du jeu plutôt ardu des 
verbes conjugués au passé des subjonctif ou 
et conditionnel. Parmi ces linguistes purs et 
durs, Quentin Périnel se montre l'un des plus 
combatifs, traitant cette invasion sémantique 
de «  novlangue indigeste. Et suffoque d’indi-
gnation de la voir sanctifiée par le Larousse 
(1). A y regarder de près, il n’a  pas tort : ces 
néologismes -dont il fait fait un usage frelaté 
ainsi qu'abusif - décrivent les actions banales 
d’un cadre au boulot, et constituent la substan-

tifique moelle des messages lapidaires et cari-
caturaux envoyés par les people (Oh, le ver-
biage !) sur Twitter, Amstagram et compagnie. 
Quant au sacro-saint «  brainstorming » dont 
on nous rebat les oreilles, c’est tout bêtement 
le vocable "in" dont on affuble la classique réu-
nion entre cadres sup ou VIP d’une entreprise ! 
Cette poudre perlinpimpin Wall Street ou Si-
licon Valley saupoudre un espace-temps où ne 
sont censés évoluer que des "pointures" aux 
QI semblables à celui d’Einstein. A décrypter 
de près les méli-mélo d’un de leurs brainstor-
ming, qu’observe-t-on ? Des participants qui se 
la pètent à coup de langage abscon et à usage 
uniquement interne. Au final le plus costaud 
emportera le morceau, clamant un «  It make 
sense » -  qui ne signifie rien en français dans 
le texte. Vous suivez  ? Bien… En moins chic, 
ce n’est ni plus ni moins que le copié/collé 
de l’écriture hiéroglyphique des scribes de la 
Haute-Egypte tenue secrète pour être  hors 
de portée du vulgum pecus de l’époque … 
Larousse ou pas, il s’agit là de vocables stric-
tement descriptifs, aucunement conceptuels 
n’éclairant en rien l’époque. Pas de quoi re-
donner ses lettres de noblesse à un français 
un rien décadent, aujourd'hui moins élégant et 
moins propice à l'abstraction. Le Petit Larousse 
illustré nous en fait-il perdre notre latin ? 

Marie-France Poirier 
(1). Pour en arriver là, les collaborateurs pluralistes du Small 
Larousse édition 2020  - alias slasheurs en novlangue -  ont 
scruté la presse, les réseaux sociaux, la publicité pour sélec-
tionner dans un premier temps 500 mots et n’en garder que 
150.  

Frédéric Wiscart-Goetz
La JDA Dijon Basket a annoncé la prolongation du contrat de 
Frédéric Wiscart-Goetz en tant qu’assistant de Laurent Le-
gname pour les deux prochaines saisons. Arrivé à Dijon en 2013 
pour être aux côtés de Jean-Louis Borg, il est depuis 4 saisons 
maintenant le bras droit de Laurent Legname, l'entraîneur d'une 
équipe qui a réussi cette saison un superbe parcours qui s'est 
achevé en ½ finale du championnat de France..

Franck Pelloux
Voilà déjà quelque temps que Franck Pelloux, le patron de K6FM, 
cherchait un développement territorial. C'est désormais chose faite 
avec les résultats de l’appel aux candidatures en DAB+ (Digital Radio 
Broadcast) lancé en juillet 2018 par le CSA qui accorde deux fré-
quences numériques terrestres à la radio dijonnaise.
(Page 28)

Dany Mignotte
Le Tour de France des régions se poursuit pour Dany avec une nou-
velle publication, la cinquième, La cuisine de Provence aux éditions 
Gisserot. Notre chroniqueuse et blogueuse culinaire signe là un  livre 
de recettes qui sent bon le parfum de la garrigue où poussent le ro-
marin, le thym, la farigoule et la lavande. A consommer sans la moindre 
modération.
(Page 37)

Charles Coutant
« Des confirmations et des espoirs », tel a été le diagnostic de l’équipe 
du Centre Georges-François-Leclerc qui a participé, en force, au der-
nier rendez-vous international majeur de Chicago, où s’échangent les 
avancées en matière de lutte contre le cancer. Explications avec son 
directeur, le professeur Charles Coutant.
(Page 8)

Alexander Krips
Les cuisines du restaurant « le Château Bourgogne » sont dé-
sormais à la vue des clients qui peuvent désormais avoir un 
œil gourmand sur l'équipe au travail. L'établissement que dirige 
Alexander Krips qui avait commencé sa cure de rajeunisse-
ment avec une nouvelle décoration de la salle du restaurant en 
2017, achève ainsi une nouvelle phase de travaux. 
(Page 34)
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QUETIGNY
Krys Optique Centre Commercial Grand Quetigny

Les experts de la correction auditive  
à Dijon - 03 80 33 00 00
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Lutte contre le cancer : 
De Dijon à Chicago

Charles Coutant, directeur du Centre Georges-François-Leclerc

COUP DE GUEULE
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Tir de roquette sur salades bio

A h  ! Cette insouciance, cette 
immoralité d’un Lucullus, 
d’un Apicius, ou d’un Rabelais 
qui se régalaient jusqu’à plus 
soif, sans état d’âme. O vous 
qui avez planché sur rosa/ro-

sam... souvenez-vous de ces riches patriciens 
romains qui n’hésitaient pas à faire boulotter 
des murènes à leurs convives et vice-versa, si 
ces mêmes convives venaient à leur déplaire au 
fil d’un repas… Vous me direz d’ailleurs qu’on 
peut voir là les prémices du tout-recyclable. 
Tiens, pendant que j’y pense : les Chinois un peu 
friqués maintiennent une tradition similaire en 
se régalant à prix d’or de l’un des quelque 80 
poissons interdits à la consommation : sans le 
savoir-faire d’un grand chef-cuisinier, le repas 
peut se solder par la mort. L’interdit, le besoin 
de flirter avec le danger, le parfum d’incongrui-
té et de scandale toxiques sont bien sûr hôtes 
indésirables à nos tables touchées par la grâce 
du « Rayon Vert » ou du pur bio. 
Les prophètes, les vrais comme les faux, 
règnent aujourd’hui en tête de gondoles des 
hypers, des supérettes, voire du petit com-
merce de détail. Agitant par-dessus nos as-
siettes «  la  » Grand Peur d’une malbouffe 
bourrée d’intrants, de pesticides, d’antibio-
tiques ou d’additifs hormonaux. Ok, dis-je. Et 
pourquoi pas, si c’est pour vivre en meilleure 
santé et se forger un avenir de seniors per-
formants, fringants et toujours… verts galants? 
En tout cas, la mayonnaise prend : les cultures 
bio - couvrant désormais 7,5% de la surface 
agricole de la France - font mieux vivre 10 % 
de nos agriculteurs. 
La revue 60 millions de consommateurs a passé 
au banc d’essai plus d’une centaine de produits 
labellisés bio, concluant à bien des arnaques, au 
peu de crédibilité à accorder à certains éco-

labels… Diable ! Voilà de quoi affoler pas mal 
de producteurs de cette branche florissante, 
dont le chiffre d’affaires a atteint les 10 mil-
liards d’€, l’an dernier dans l’hexagone. Cette 
onde verte s’empare maintenant de l’industrie 
de la parfumerie et se préoccupe de notre bio-
té biautiful. Non, mais où va-t-on ? 
Nous voilà, plusieurs millions de consomma-
teurs de pays bien nantis, en passe de deve-
nir les dévots adorateurs d’un agnus dei sans 
colorants impies, sans additifs diaboliques… 
La revue 60 Millions de consommateurs a bien 

fait d’introduire le loup dans cette bergerie 
de la crédulité bébête, et conforte mon esprit 
agnostique qui préfère s’en remettre aux cir-
cuits courts de producteurs régionaux bien 
identifiés, plutôt qu’au label dit « bio »d’abri-
cots espagnols, de haricots verts du Kenya ou 
des cerises de Croatie. 
Enfin, dernier point, j’aimerais balancer un 
tir de roquette, histoire de mettre en garde 
contre la mode Vegan - une version dévoyée 
du bio : ses adeptes se nourrissent, non pas en 
vertu des critères classiques du « j’aime ou du 

j’aime pas », mais selon des critères éthiques. 
Cette new-wave diététique, fondée sur les no-
tions du bien et du mal dans l’assiette, nous 
renvoie aux temps de l’Inquisition  : ériger la 
consommation de viande ou de poisson en ta-
bou, s’attaquer aux boucheries, c’est se forger 
un code de conduite spécieux. Plus grave, c’est 
flatter tous les intégrismes dans le sens du poil, 
le mode de vie vegan ne se mettant jamais à 
dos aucun interdit religieux alimentaire. Bel 
avenir économique en perspective pour ces 
marchands du temple… Attention danger, le 
vert passe au rouge. Et va nous faire glisser sur 
une feuille de salade !

Marie-France Poirier     

«  Des confirmations et des espoirs  », tel 
a été le diagnostic de l’équipe du Centre 
Georges-François-Leclerc qui a participé, en 
force, au dernier rendez-vous international 
majeur de Chicago, où s’échangent les avan-
cées en matière de lutte contre le cancer. 

S’ il est un rendez-vous in-
contournable dans la 
lutte contre le cancer, 
c’est bien le congrès de 
l’American Society of cli-
nical oncologie de Chica-

go. Les initiés le connaissent sous son célèbre 
acronyme ASCO. Il faut dire que ce congrès 
réunit chaque année des dizaines de milliers 
d’oncologues du monde entier afin de lutter 
contre ce fléau, qui, rappelons-le, est respon-
sable de 9 millions de décès par an à l’échelle 
planétaire. Cet événement international ma-
jeur permet de faire un état des lieux de la 
recherche par le biais de la présentation de 
résultats d’essais cliniques qui sont sélection-
nés en amont.  
Lors du récent congrès de l’ASCO, du 31 
mai au 4 juin dernier, la France était le pre-
mier pays européen contributeur en terme 
de communications scientifiques (environ 
10% de l’ensemble des communications). Et 

le Centre Georges-François-Leclerc a été 
particulièrement présent avec pas moins de 
5 présentations, ce qui démontre, si besoin 
était encore, la pertinence de l’établisse-
ment dijonnais dans le domaine. Rappelons 
qu’il est le 4e meilleur hôpital français, tous 
types d’établissements confondus, pour la 
prise en charge des cancers du sein. Et ce, 
tout de même, après Paris, Marseille et Tou-
louse… Avec 825 salariés, dont 128 médecins 
et 85 personnes dédiées à la recherche (un 
nombre qui a doublé ces 10 dernières an-
nées), il est également le 3e centre français 
pour le nombre de patients bénéficiant d’une 
étude biomédicale avec un taux de 26% de 
malades inclus dans un essai thérapeutique 
(autrement dit un patient sur quatre !). Il fut le 
1er centre français à proposer un TEP-TDM 
numérique (cela permet d’obtenir des images 
plus précises tout en garantissant davantage 
de sécurité ainsi qu’un meilleur confort au 
patient) et il sera le 2e de l’Hexagone à être 
équipé d’un accélérateur de particules couplé 
à une IRM. 

L’immunothérapie
Dix membres du CGFL ont fait le déplace-
ment à Chicago aux côtés du chirurgien et 
directeur général Jean-Charles Coutant : 

Hélène Costaz, 
chirurgienne, 
Dr Isabelle 
Desmou l i n s , 
re s pon s ab l e 
du Centre de 
recherche cli-
nique, Pr Fran-
çois Ghirin-
ghelli, directeur 
de l’équipe In-
serm, Dr Ni-
colas Isambert, 
responsable des phases précoces, Dr Alice 
Hervieux, co-responsable des phases pré-
coces, Dr Etienne Martin, oncologue radio-
thérapeute et curiethérapeute, Dr Courèche 
Kaderbhai et Dr Silvia Ilie, oncologues médi-
caux, Romain Boidot, biologiste moléculaire 
et responsable des activités génétiques ainsi 
que Jessica Gobbo, chef de projet précoce.
Une délégation importante qui a pu apporter 
sa pierre à l’édifice de ce 55e rendez-vous de 
l’ASCO, qui, selon le Pr Charles Coutant, ne 
« restera pas comme un grand cru » : « Nous 
n’avons pas assisté à de grandes révolutions 
ni de grandes annonces. Nous avons eu droit 
surtout à des confirmations et des espoirs. 
Ce fut le cas, par exemple, sur l’immunothé-

rapie qui, associée à la radiothérapie ou à la 
chimiothérapie, permet de grands progrès ». 
Le CGFL sera, au demeurant, doté d’une 
nouvelle Unité en immunothérapie et phase 
précoce, comme l’a dévoilé le Pr Charles 
Coutant, lors de cette conférence de presse 
de retour des Etats Unis, non sans annoncer 
également «  le renouvellement de la DRCI 
(délégation à la recherche clinique et à l’in-
novation) » pour l’établissement de la capi-
tale régionale. Que ce soit à Chicago ou à 
Dijon, le CGFL continue d’être à la pointe de 
la lutte contre le cancer.

Camille Gablo
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*FESTIVAL INATTENDU

27
28
29
JUIN

SLIMANE • KEEN’V
TOXIC CITIZENS • Z SCHOOL
WILLIAMS BRUTUS • SKIMA • PEGAZ 
 HDMI TEAM • IMONLYCHIPS • RAMYA CHUON ...

Toute la programmation sur www.latoisondor.com.

Pacte Solidarité Côte-d’Or
Ensemble, on est plus fort !

La Côte-d’Or consolide son engagement avec l’État pour la déclinaison départementale du Plan national de 
prévention et de lutte contre la pauvreté, avec la signature d’une convention, pour 3 ans, autour d’actions et 
d’expérimentations.
Chef de file de l’action sociale sur tout le département, acteur majeur du soutien des familles, de la prévention 
et de protection de l’enfance, de l’accompagnement des personnes en difficulté, du soutien aux personnes 
âgées et handicapées, le Département conduit, en relation étroite avec ses partenaires, des politiques sociales 
ambitieuses, tournées vers la prévention et l’accompagnement individualisé des plus fragiles. Le nouveau Pacte 
Solidarité Côte-d’Or vise 3 objectifs principaux.

Soutenir les jeunes  
de 16 à 25 ans 
Il s’agit de soutenir les jeunes, qui n’ont ni 
diplôme, ni formation, ni emploi. Ils seront 
accompagnés dans leur recherche d’emploi 
et de logement. Le Département renforcera 
l’aide aux jeunes suivis par l’Aide Sociale à 
l’Enfance et ouvrira notamment l’école de la 
seconde chance aux mineurs de 16 à 18 ans.

Mettre l’usager  
au centre de la démarche
Le Département renforcera l’accompagne-
ment transversal et de proximité, qu’il ga-

rantit à chaque côte d’orien. Les agences So-
lidarité Côte-d’Or, les 25 Espaces Solidarité 
Côte-d’Or et la trentaine de points d’accueil 
au coeur des communes du territoire per-
mettent d’être au plus proche des usagers.

Lutter contre la pauvreté, favoriser l’autono-
mie sociale, c’est aussi mener des actions de 
lutte contre la fracture numérique, de pré-
vention santé, redonner confiance grâce à la 
culture ou au sport.
Au Département, plus de 500 professionnels 
sociaux et médico-sociaux, présents sur tout 
le territoire, sont les premiers acteurs de cet 
accompagnement renouvelé des citoyens fra-
giles.
C’est aussi grâce à la mobilisation de l’en-
semble de ses partenaires que le Départe-

ment met en œuvre ses engagements : Pôle 
emploi, CAF, MSA, collectivités locales, par-
tenaires associatifs et acteurs économiques.

Favoriser l’insertion sociale 
et professionnelle  
des bénéficiaires du RSA
Le Département veut agir plus fort pour per-
mettre aux bénéficiaires des minima sociaux 
de retrouver un emploi et de le garder. Meil-
leure orientation, formation et emploi dans les 
secteurs en tension, bilan de compétences, 
sont autant d’actions au service de l’insertion 
sociale et professionnelle.

La Côte-d’Or  
en chiffres

569M€ budget Département 
dont 283,9 M€ consacrés aux soli-
darités humaines

1M€ consacré par l’État et le Dé-
partement aux actions nouvelles du 
Pacte Solidarité Côte-d’Or

11,7 % de la population sous 
le seuil de pauvreté / 14 % taux de 
pauvreté national (Insee 2015)

532 901 habitants

10 394 bénéficiaires du RSA

46 040 demandeurs d’emplois

"

"François SAUVADET 
Ancien ministre

Président du Département
de la Côte-d’Or

Ce matin, le Département doit adopter le Pacte Solidarité 
Côte-d’Or, que je signerai dans l’après-midi avec Olivier 
Noblecourt, Délégué interministériel à la prévention et à 
la lutte contre la pauvreté des enfants et des jeunes.

Ce Pacte, l’un des premiers à être signés en France, est 
une déclinaison départementale du Plan national de pré-
vention et de lutte contre la pauvreté présenté par le Pré-
sident de la République en septembre dernier. Il confirme 
le Département dans son rôle de chef de file des solidarités 
humaines et sa volonté de s’inscrire résolument et volon-
tairement dans la lutte contre la pauvreté et la précarité 
des jeunes.

Pour éviter que les jeunes pauvres d’aujourd’hui ne de-
viennent les adultes pauvres de demain, l’Etat et le Dé-
partement ont décidé d’associer leurs moyens. «Tout seul, 
on va plus vite. Ensemble, on va plus loin» dit l’adage. 
C’est le sens de ce Pacte Solidarité Côte-d’Or. Aller plus 
loin, pour tous les jeunes Côte-d’Oriens.

Dimanche 23 juin
Le parc de la Colombière 
prend des allures sportives

E st-ce l’effervescence autour du 
nième titre de Nadal au tournoi 
de Roland-Garros, la Coupe du 
monde féminine de football qui 
passionne (presque) la France 
entière ou le prochain départ 

des « Forçats de la Route » sur le Tour de 
France… mais beaucoup de nos pensées sont 
tournées vers le sport. C’est peut-être, qui 
sait, plus simplement l’apparition des beaux 
jours ainsi que les vacances qui approchent 
et, par corollaire, notre quête perpétuelle de 
nous sentir bien dans notre corps avant les 
séances de farniente ! Chacun (et chacune, 
coupe du monde de football féminine oblige 
!) a ses raisons d’avoir envie de s’adonner à 
son sport favori, voire à en découvrir de nou-
veaux… Si tel est le cas, ne manquez pas la 
manifestation organisée par l’Office munici-
pal du sport de Dijon le dimanche 23 juin de 
10 heures à 18 heures parc de la Colombière. 
L’OMS vous invite à une journée gratuite 
Faites du sport, un événement sportif, festif, 
et ludique. Cette manifestation mobilisera 
l'ensemble du monde sportif avec la participa-
tion de plus de 60 associations réunies sur un 
seul et même site et représentant une qua-
rantaine de disciplines sportives. Elle mettra 
d’autant plus l’accent sur le sport car cette 
3e édition est labellisée pour les journées de 

l’Olympisme. La découverte d'un large panel 
d'activités « sport, loisir, santé, handicap » ac-
cessibles à tous sera proposée. Diverses dé-
monstrations et animations seront assurées 
tout au long de la journée.
Au programme notamment : une initiation à 
l’escalade avec l’UCPA, des jeux et des quizz 
avec des cadeaux à la clé, des ateliers sport 
santé, des ateliers handisport et sport adapté. 
A noter également la présence de sportifs de 
hauts niveaux.
Cette année, diverses animations seront or-
ganisées avec une participation de 1€ au pro-
fit de la recherche contre la mucoviscidose. 
Parmi celles-ci, une randonnée pédestre de 
5,7 km avec deux départs programmés par 
le comité départemental des randonneurs à 
10 heures et 14 h 30, balade à poney, bornes 
d’arcades de jeux, e-sport...

Renseignements sur :
 www.omsdijon.fr

SPORT
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ALIMENTATION DURABLE

Grand débat sur l’alimentation du futur
François Rebsamen : 
« Dijon, capitale du goût » 
Parmi les grands enjeux du 21e siècle, l’ali-
mentation est sans doute l’un des plus im-
portants défis que doit relever notre société 
contemporaine. Le modèle actuel, qui af-
fiche clairement ses limites, oblige les ex-
perts à réfléchir à des solutions alternatives 
qui soulèvent parfois des interrogations : 
éthiques, avec par exemple l’émergence 
des viandes artificielles, environnementales, 
avec le modèle décrié de l’agriculture inten-
sive… C'est dans ce contexte que la ville de 
Dijon et Dijon Métropole en partenariat 
avec L’Obs ont proposé tout récemment une 
soirée débat sur le thème de l’alimentation 
du futur. Retour sur les enjeux majeurs avec 
François Rebsamen, maire de Dijon et pré-
sident de la Métropole.

D ijon l'Hebdo : 
Pourquoi avoir 
souhaité un tel 
débat à Dijon ?
François Reb-
samen : « D'abord 
parce qu'à Dijon, 
nous sommes fiers 
de revendiquer le 

titre de capitale du goût et de la gastrono-
mie ! Ensuite, un forum comme celui-ci était à 
même d'illustrer la réflexion dynamique que 
nous menons dans le cadre de la Cité inter-
nationale de la Gastronomie et du Vin. Cette 
Cité qui confortera l’attractivité de notre 
ville. L’avenir de l’alimentation est au cœur 
de nos préoccupations. Comment nourrir 
les 10 milliards d’êtres humains qui devraient 
peupler notre planète en 2050 sans dégrader 
davantage l’environnement ? Voilà l’équation 
délicate et l’immense défi qui nous attendent 
dans les décennies qui viennent. Ce forum à 
Dijon nous a permis de débattre ensemble 
des questions que se posent les Français et 
les Dijonnais dans ce domaine essentiel ».

DLH : Et quand on parle d’alimenta-
tion, on parle aussi de la planète et de 
son évolution ?
François Rebsamen : « Dans les années 
1970, nous imaginions que les années 2000 
seraient faites de nourriture en poudre, sans 
plus aucune relation avec le produit, or c'est 
tout le contraire qui arrive. Plus la société 
se modernise, plus le monde devient anxio-
gène, plus nous avons envie de revenir à la 
nature. Nous avons vu les choses s'inverser 
complètement à partir des années 2000 et 
s'imposer le désir de savoir d'où viennent 
les produits. Comme il y a eu une perte de 
confiance en terme d'alimentation, nous es-
sayons de comprendre la racine des choses. 
Cette reprise en main de la planète s'impose 
à nous aujourd'hui tout simplement parce 
que si nous voulons continuer à y vivre, il va 
falloir faire attention au lien avec le vivant, se 
soucier davantage de la relation « de la terre 
à l’assiette ».

DLH : L’éducation est essentielle dans 
le domaine…
François Rebsamen : « Les meilleurs 
alliés de la qualité demeurent, en effet, l'édu-
cation, le plaisir, l'exigence, non pas celle de 
l'étiquette prestigieuse, mais celle de l’au-
thenticité.
L’école représente l’un des lieux privilégiés 
de découverte du goût et d’éducation à la 
nutrition. Des animations, à finalité éducative, 
destinées à former l’apprentissage du goût de 

l’enfant ou à lui faire découvrir des produits 
spécifiques sont organisés régulièrement 
dans les restaurants scolaires de la ville qui 
participent aussi à la semaine du goût. Sur la 
composition des repas dans les cantines sco-
laires, la part de produits bio vient de dépas-
ser les 30% et la part de produits locaux est 
quant à elle de 16% ».

DLH : Qu'est-ce qui vous a poussé 
à lancer le projet « Dijon, territoire 
modèle du système alimentaire du-
rable de 2030 » qui vous a permis de 
candidater dans le cadre de l’appel à 
manifestation d’intérêt « TIGA » (1) 
voulu par le gouvernement ? 
François Rebsamen : « La ville de Dijon 
et Dijon Métropole sont identifiées comme 
des collectivités qui font de l’alimentation du-
rable une priorité avec notamment le déve-
loppement des filières locales et biologiques. 
Nous encourageons l’agriculture en circuit 
court et luttons contre l’étalement urbain 
afin de préserver les terres agricoles. Et peu 
de collectivités ont fait le choix d'investir 
dans l'acquisition de terres agricoles. Celles-
ci représentent chez nous 200 hectares. Il 
ne faut pas oublier non plus les systèmes 
agro-écologiques et la réduction de l’usage 
des engrais de synthèse et des pesticides. 
Avec le projet TIGA, la métropole s’est fixée 
l’objectif d’atteindre l’autonomie alimentaire 
en 2030. Très peu de villes en France, voire 
en Europe, se sont lancées dans ce défi que 
nous voulons relever avec tous les acteurs 
du système alimentaire du territoire, avec les 
agriculteurs, avec les chercheurs et avec les 
ingénieurs.  Concrètement, il s’agit de diver-
sification des productions, de reconquête du 
vignoble dijonnais, du projet d’une légumerie, 
de la création d’un label « Dijon-agro-écolo-
gie » en partenariat avec l’INRA ». 

DLH : La lutte contre la précarisation 
alimentaire vous tient également à 
cœur…
François Rebsamen : « Nous avons 
d’un côté le le projet TIGA qui permettra 
de booster les investissements privés, et de 
l’autre, notre objectif de lutter contre le fléau 
de la précarisation alimentaire. C'est Thierry 
Marx qui précisait récemment que « si on 
continue, en 2050 seuls les très riches pour-
ront bien manger, les autres n'auront que le 
pire de l'alimentation, avec de la lyophilisation 
à outrance et autres... » Nous ne devons pas 
l’oublier ! »

DLH : La Cité internationale de la Gas-
tronomie et du Vin, dont vous poserez 
prochainement la première pierre, 
participera à l’attractivité mais sera-
t-elle aussi une vitrine de votre poli-
tique en faveur d’une alimentation de 
qualité, d’un territoire exemplaire en 
la matière ?
François Rebsamen : « Notre projet 
vise à faire de Dijon Métropole une terre 
d’excellence dans le domaine de l’agroécolo-
gie, du goût, de la nutrition et de la santé. Il 
prend appui sur la création de la future Cité 
internationale de la gastronomie et du vin. Ce 
lieu sera effectivement la vitrine de notre sa-
voir-faire et j'ajouterai, de notre savoir-être. 
Notre Cité sera un atout considérable pour 
notre ville, elle la confortera dans son rôle 
de capitale régionale du goût français, avec 
notamment l'implantation de la prestigieuse 

école Ferrandi, que certains qualifient comme 
le « Harvard de la gastronomie ». Mais nous 
pourrons aussi  nous appuyer sur TIGA, sur 
le pôle d’innovation agricole Vitagora, sur 
Agronov et sur la Food Tech Bourgogne 
Franche-Comté, spécialisée dans le digital et 
l’alimentation, qui assurera l’inter-connectivi-
té de cet écosystème d’acteurs et la diffusion 
de l’offre de nouveaux services.
Au final, l’amélioration de la qualité de l’en-
vironnement et de l’alimentation induite par 
l’ensemble du projet contribuera à augmen-
ter le bien-être de la population. Les villes re-
présentent 2% de la surface de la terre mais 
accueillent 54% des humains. Cette donnée 
aide à mieux cerner les enjeux d'agriculture 
urbaine et péri-urbaine, car il est essentiel 
de pouvoir produire de la nourriture au plus 
près des consommateurs ! »

Propos recueillis 
par Jean-Louis Pierre

	
(1) TIGA : Territoire d’Innovation et de Grande Ambition.

François Rebsamen : « La candidature Alimenta-
tion durable 2030 participe du bon classement 
de Dijon dans le concours Capitale verte euro-
péenne et nous permet d'envisager d'autres sou-
tiens de l'Europe au titre de l'innovation »

POUR EN SAVOIR PLUS, 
 CONTACTEZ LE CENTRE DE RECRUTEMENT (CIRFA) DE DIJON.

24, Avenue Garibaldi - Tél : 03 80 11 22 14

MARIE
OPÉRATION  BARKHANE /  MAL I

JE RESTE ENGAGÉE  
ET JE SUIS MA VOIE. 
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Immobilier : 
des prix 
à la hausse
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"Propriété d’ADNOV, tous droits réservés - Utilisation autorisée exclusivement sous licence" 

Studios 2 pièces 3 pièces 4 pièces
5 pièces
et plus

Ensemble

ventes (1) 12,8% 24,5% 31,8% 22,6% 8,4% 2 531
prix / m² médian 2 270 € 2 000 € 1 820 € 1 670 € 1 810 € 1,2% 1 880 €
prix médian 56 000 € 84 000 € 116 000 € 126 100 € 184 000 € 100 500 €
surface habitable 26 m² 45 m² 64 m² 78 m² 99 m² 62 m²
ventes(1) 15,4% 25,3% 30,2% 21,8% 7,3% 1 846
prix / m² médian 2 330 € 2 070 € 1 880 € 1 760 € 2 090 € 2,6% 1 980 €
prix médian 56 000 € 84 800 € 118 800 € 134 700 € 221 600 € 100 300 €
surface habitable 25 m² 44 m² 63 m² 76 m² 100 m² 58 m²
ventes(1) 29,3% 27,4% 24,4% 12,8% 6,1% 165
prix / m² médian 2 550 € 2 430 € 2 130 € 2 430 € 2 510 € 7,1% 2 430 €
prix médian 60 300 € 81 700 € 131 500 € 220 200 € 295 200 € 90 000 €
surface habitable 24 m² 37 m² 65 m² 86 m² 110 m² 41 m²
ventes(1) 30,2% 31,0% 21,6% 9,5% 7,8% 117
prix / m² médian 2 420 € 2 280 € 2 240 € 2 260 € 2 560 € 2,3% 2 320 €
prix médian 57 400 € 90 900 € 123 000 € 168 000 € 245 300 € 92 000 €
surface habitable 23 m² 43 m² 64 m² 79 m² 104 m² 46 m²
ventes(1) 16,4% 23,7% 30,2% 18,5% 11,2% 232
prix / m² médian 2 560 € 2 220 € 2 020 € 1 930 € 2 220 € 9,2% 2 110 €
prix médian 54 800 € 86 200 € 129 100 € 148 800 € 239 900 € 116 000 €
surface habitable 22 m² 41 m² 64 m² 78 m² 105 m² 60 m²
ventes(1) 16,6% 35,5% 26,0% 18,3% 3,6% 169
prix / m² médian 2 390 € 2 010 € 1 970 € 1 780 € 2 530 € 5,7% 2 040 €
prix médian 55 500 € 81 300 € 121 800 € 141 800 € 215 300 € 98 000 €
surface habitable 24 m² 44 m² 63 m² 80 m² 91 m² 52 m²
ventes(1) 17,4% 22,1% 32,6% 19,8% 8,1% 86
prix / m² médian 2 740 € 1 900 € 1 660 € 1 490 € 1 900 € 1,3% 1 800 €
prix médian 57 000 € 90 000 € 104 500 € 107 200 € 155 400 € 94 000 €
surface habitable 19 m² 48 m² 62 m² 71 m² 82 m² 58 m²
ventes(1) 29,9% 17,8% 30,8% 20,6% 0,9% 107
prix / m² médian 2 580 € 1 940 € 1 600 € 1 660 € 3,9% 1 800 €
prix médian 54 300 € 80 000 € 93 000 € 119 000 € 80 000 €
surface habitable 22 m² 43 m² 59 m² 71 m² 53 m²
ventes(1) 11,1% 28,4% 29,6% 28,4% 2,5% 81
prix / m² médian 2 170 € 1 840 € 1 540 € 1 500 € -4,8% 1 640 €
prix médian 54 300 € 72 000 € 90 000 € 108 000 € 84 000 €
surface habitable 30 m² 44 m² 62 m² 74 m² 60 m²
ventes(1) 14,4% 22,5% 38,7% 18,9% 5,4% 111
prix / m² médian 1 850 € 1 740 € 1 690 € 1 400 € 1 880 € 8,9% 1 670 €
prix médian 51 900 € 79 400 € 90 000 € 105 000 € 201 000 € 88 000 €
surface habitable 30 m² 48 m² 61 m² 75 m² 99 m² 55 m²
ventes(1) 12,5% 20,0% 27,5% 30,0% 10,0% 40
prix / m² médian 1 030 € 710 € 770 € 730 € 760 €
prix médian 30 000 € 34 300 € 46 800 € 57 200 € 47 700 €
surface habitable 29 m² 48 m² 65 m² 80 m² 65 m²
ventes(1) 17,1% 24,4% 20,7% 31,7% 6,1% 86
prix / m² médian 1 980 € 1 910 € 1 850 € 1 700 € 2 090 € 7,6% 1 830 €
prix médian 54 800 € 85 700 € 113 000 € 136 100 € 159 000 € 100 300 €
surface habitable 28 m² 49 m² 65 m² 80 m² 87 m² 58 m²
ventes(1) 6,0% 19,0% 41,0% 26,0% 8,0% 100
prix / m² médian 2 260 € 2 090 € 2 000 € 1 710 € 2 100 € 2,2% 1 970 €
prix médian 63 200 € 87 000 € 125 500 € 118 000 € 215 600 € 117 000 €
surface habitable 32 m² 45 m² 62 m² 67 m² 105 m² 62 m²

Les Perrières

Montmuzard

Poussots

Parc

Bourroches

Fontaine d'Ouche

Hôpital

Côte-d'Or

Dijon

Centre Sud

Centre Nord

Faubourg Nord

Faubourg Sud

APPARTEMENTS ANCIENS

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019
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"Propriété d’ADNOV, tous droits réservés - Utilisation autorisée exclusivement sous licence" 

Studios 2 pièces 3 pièces 4 pièces
5 pièces
et plus

Ensemble

ventes (1) 12,8% 24,5% 31,8% 22,6% 8,4% 2 531
prix / m² médian 2 270 € 2 000 € 1 820 € 1 670 € 1 810 € 1,2% 1 880 €
prix médian 56 000 € 84 000 € 116 000 € 126 100 € 184 000 € 100 500 €
surface habitable 26 m² 45 m² 64 m² 78 m² 99 m² 62 m²
ventes(1) 15,4% 25,3% 30,2% 21,8% 7,3% 1 846
prix / m² médian 2 330 € 2 070 € 1 880 € 1 760 € 2 090 € 2,6% 1 980 €
prix médian 56 000 € 84 800 € 118 800 € 134 700 € 221 600 € 100 300 €
surface habitable 25 m² 44 m² 63 m² 76 m² 100 m² 58 m²
ventes(1) 29,3% 27,4% 24,4% 12,8% 6,1% 165
prix / m² médian 2 550 € 2 430 € 2 130 € 2 430 € 2 510 € 7,1% 2 430 €
prix médian 60 300 € 81 700 € 131 500 € 220 200 € 295 200 € 90 000 €
surface habitable 24 m² 37 m² 65 m² 86 m² 110 m² 41 m²
ventes(1) 30,2% 31,0% 21,6% 9,5% 7,8% 117
prix / m² médian 2 420 € 2 280 € 2 240 € 2 260 € 2 560 € 2,3% 2 320 €
prix médian 57 400 € 90 900 € 123 000 € 168 000 € 245 300 € 92 000 €
surface habitable 23 m² 43 m² 64 m² 79 m² 104 m² 46 m²
ventes(1) 16,4% 23,7% 30,2% 18,5% 11,2% 232
prix / m² médian 2 560 € 2 220 € 2 020 € 1 930 € 2 220 € 9,2% 2 110 €
prix médian 54 800 € 86 200 € 129 100 € 148 800 € 239 900 € 116 000 €
surface habitable 22 m² 41 m² 64 m² 78 m² 105 m² 60 m²
ventes(1) 16,6% 35,5% 26,0% 18,3% 3,6% 169
prix / m² médian 2 390 € 2 010 € 1 970 € 1 780 € 2 530 € 5,7% 2 040 €
prix médian 55 500 € 81 300 € 121 800 € 141 800 € 215 300 € 98 000 €
surface habitable 24 m² 44 m² 63 m² 80 m² 91 m² 52 m²
ventes(1) 17,4% 22,1% 32,6% 19,8% 8,1% 86
prix / m² médian 2 740 € 1 900 € 1 660 € 1 490 € 1 900 € 1,3% 1 800 €
prix médian 57 000 € 90 000 € 104 500 € 107 200 € 155 400 € 94 000 €
surface habitable 19 m² 48 m² 62 m² 71 m² 82 m² 58 m²
ventes(1) 29,9% 17,8% 30,8% 20,6% 0,9% 107
prix / m² médian 2 580 € 1 940 € 1 600 € 1 660 € 3,9% 1 800 €
prix médian 54 300 € 80 000 € 93 000 € 119 000 € 80 000 €
surface habitable 22 m² 43 m² 59 m² 71 m² 53 m²
ventes(1) 11,1% 28,4% 29,6% 28,4% 2,5% 81
prix / m² médian 2 170 € 1 840 € 1 540 € 1 500 € -4,8% 1 640 €
prix médian 54 300 € 72 000 € 90 000 € 108 000 € 84 000 €
surface habitable 30 m² 44 m² 62 m² 74 m² 60 m²
ventes(1) 14,4% 22,5% 38,7% 18,9% 5,4% 111
prix / m² médian 1 850 € 1 740 € 1 690 € 1 400 € 1 880 € 8,9% 1 670 €
prix médian 51 900 € 79 400 € 90 000 € 105 000 € 201 000 € 88 000 €
surface habitable 30 m² 48 m² 61 m² 75 m² 99 m² 55 m²
ventes(1) 12,5% 20,0% 27,5% 30,0% 10,0% 40
prix / m² médian 1 030 € 710 € 770 € 730 € 760 €
prix médian 30 000 € 34 300 € 46 800 € 57 200 € 47 700 €
surface habitable 29 m² 48 m² 65 m² 80 m² 65 m²
ventes(1) 17,1% 24,4% 20,7% 31,7% 6,1% 86
prix / m² médian 1 980 € 1 910 € 1 850 € 1 700 € 2 090 € 7,6% 1 830 €
prix médian 54 800 € 85 700 € 113 000 € 136 100 € 159 000 € 100 300 €
surface habitable 28 m² 49 m² 65 m² 80 m² 87 m² 58 m²
ventes(1) 6,0% 19,0% 41,0% 26,0% 8,0% 100
prix / m² médian 2 260 € 2 090 € 2 000 € 1 710 € 2 100 € 2,2% 1 970 €
prix médian 63 200 € 87 000 € 125 500 € 118 000 € 215 600 € 117 000 €
surface habitable 32 m² 45 m² 62 m² 67 m² 105 m² 62 m²

Les Perrières

Montmuzard

Poussots

Parc

Bourroches

Fontaine d'Ouche

Hôpital

Côte-d'Or

Dijon

Centre Sud

Centre Nord

Faubourg Nord

Faubourg Sud

APPARTEMENTS ANCIENS

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019
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"Propriété d’ADNOV, tous droits réservés - Utilisation autorisée exclusivement sous licence" 

Studios 2 pièces 3 pièces 4 pièces
5 pièces
et plus

Ensemble

ventes(1) 3,6% 25,5% 32,7% 27,3% 10,9% 110
prix / m² médian 1 810 € 1 910 € 1 840 € 2 010 € 4,0% 1 880 €
prix médian 85 300 € 118 700 € 139 000 € 189 000 € 116 100 €
surface habitable 45 m² 65 m² 77 m² 96 m² 65 m²
ventes(1) 9,4% 20,1% 40,3% 23,7% 6,5% 139
prix / m² médian 2 130 € 1 970 € 1 800 € 1 740 € 2 010 € -0,8% 1 850 €
prix médian 60 000 € 85 100 € 112 000 € 141 000 € 244 900 € 110 000 €
surface habitable 26 m² 42 m² 65 m² 82 m² 101 m² 64 m²
ventes(1) 8,2% 27,0% 29,5% 25,4% 9,8% 122
prix / m² médian 2 200 € 1 840 € 1 620 € 1 810 € 2 360 € 0,7% 1 840 €
prix médian 58 900 € 82 800 € 105 200 € 131 000 € 221 900 € 102 300 €
surface habitable 30 m² 45 m² 61 m² 72 m² 100 m² 60 m²
ventes(1) 20,7% 6,9% 51,7% 20,7% 29
prix / m² médian 2 030 € 1 090 € 1 250 € 1 280 €
prix médian 78 000 € 76 000 € 101 900 € 80 000 €
surface habitable 41 m² 69 m² 82 m² 69 m²
ventes(1) 4,4% 36,8% 25,0% 26,5% 7,4% 68
prix / m² médian 2 390 € 2 350 € 2 190 € 2 080 € -1,1% 2 260 €
prix médian 104 500 € 151 500 € 173 200 € 224 000 € 140 400 €
surface habitable 41 m² 64 m² 80 m² 107 m² 63 m²
ventes(1) 29,4% 52,9% 17,6% 34
prix / m² médian 2 370 € 2 260 € 2 280 € -2,2% 2 310 €
prix médian 108 500 € 149 000 € 191 300 € 142 500 €
surface habitable 46 m² 65 m² 81 m² 64 m²
ventes(1) 6,3% 20,3% 33,5% 25,9% 14,0% 394
prix / m² médian 1 710 € 1 930 € 1 730 € 1 540 € 1 300 € 0,3% 1 660 €
prix médian 50 000 € 88 600 € 111 500 € 120 900 € 135 000 € 104 800 €
surface habitable 31 m² 47 m² 65 m² 79 m² 93 m² 68 m²
ventes(1) 2,9% 11,6% 37,7% 27,5% 20,3% 69
prix / m² médian 1 220 € 950 € 850 € 830 € 950 €
prix médian 60 900 € 60 300 € 65 800 € 77 000 € 63 100 €
surface habitable 45 m² 67 m² 75 m² 92 m² 72 m²
ventes(1) 3,1% 12,5% 37,5% 26,6% 20,3% 64
prix / m² médian 1 220 € 960 € 910 € 840 € -19,4% 980 €
prix médian 60 900 € 60 300 € 69 000 € 80 000 € 64 000 €
surface habitable 45 m² 66 m² 75 m² 93 m² 73 m²
ventes(1) 3,7% 19,5% 31,7% 26,8% 18,3% 82
prix / m² médian 2 360 € 1 780 € 1 540 € 1 440 € 1,2% 1 670 €
prix médian 105 500 € 115 700 € 115 000 € 138 500 € 113 800 €
surface habitable 42 m² 66 m² 77 m² 96 m² 69 m²
ventes(1) 10,9% 34,5% 23,6% 23,6% 7,3% 55
prix / m² médian 1 980 € 1 950 € 2 040 € 1 930 € 3,3% 2 000 €
prix médian 58 000 € 95 000 € 136 000 € 159 500 € 124 100 €
surface habitable 30 m² 50 m² 70 m² 84 m² 64 m²
ventes(1) 7,3% 14,6% 46,3% 26,8% 4,9% 41
prix / m² médian 1 610 € 1 660 € 1 240 € 4,1% 1 490 €
prix médian 79 000 € 97 000 € 85 600 € 85 600 €
surface habitable 50 m² 62 m² 71 m² 62 m²

Longvic

Ensemble zones 
d’activité

Périphérie Dijonnaise

Chenôve

Chenove

Chevigny-Saint-Sauveur

Fontaine-lès-Dijon

Montchapet

Jouvence

Maladière

Les Grésilles

Pouilly

APPARTEMENTS ANCIENS

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019
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"Propriété d’ADNOV, tous droits réservés - Utilisation autorisée exclusivement sous licence" 

Studios 2 pièces 3 pièces 4 pièces
5 pièces
et plus

Ensemble

ventes(1) 7,3% 14,6% 46,3% 26,8% 4,9% 41
prix / m² médian 1 610 € 1 660 € 1 240 € 4,1% 1 490 €
prix médian 79 000 € 97 000 € 85 600 € 85 600 €
surface habitable 50 m² 62 m² 71 m² 62 m²
ventes(1) 14,8% 14,8% 29,6% 37,0% 3,7% 27
prix / m² médian 1 370 € 1 610 € -1,2% 1 580 €
prix médian 101 200 € 124 000 € 104 000 €
surface habitable 63 m² 79 m² 63 m²
ventes(1) 3,7% 14,8% 29,6% 37,0% 14,8% 27
prix / m² médian 2 160 € 1 850 € -6,5% 1 970 €
prix médian 132 600 € 153 000 € 131 200 €
surface habitable 63 m² 81 m² 75 m²
ventes(1) 9,0% 22,4% 29,9% 20,9% 17,9% 67
prix / m² médian 1 520 € 1 700 € 1 820 € 1 580 € 1 290 € 4,3% 1 690 €
prix médian 44 300 € 80 000 € 117 300 € 126 000 € 142 500 € 110 000 €
surface habitable 31 m² 44 m² 66 m² 83 m² 99 m² 67 m²
ventes(1) 3,1% 25,0% 43,8% 12,5% 15,6% 33
prix / m² médian 1 430 € 2 150 € 1 440 € 6,9% 1 600 €
prix médian 79 800 € 139 000 € 139 000 € 120 500 €
surface habitable 53 m² 66 m² 99 m² 66 m²
ventes(1) 24,0% 36,0% 36,0% 4,0% 25
prix / m² médian 580 € 700 € 690 € 670 €
prix médian 28 700 € 47 000 € 50 000 € 47 000 €
surface habitable 49 m² 68 m² 75 m² 67 m²
ventes(1) 18,8% 53,1% 21,9% 6,3% 32
prix / m² médian 1 050 € 1 030 € 1 080 € -1,7% 1 030 €
prix médian 53 800 € 64 000 € 90 000 € 69 000 €
surface habitable 52 m² 63 m² 83 m² 66 m²
ventes(1) 6,5% 29,9% 37,7% 19,5% 6,5% 156
prix / m² médian 2 250 € 1 770 € 1 630 € 1 560 € 1 760 € 0,3% 1 730 €
prix médian 58 800 € 81 500 € 105 500 € 125 300 € 213 400 € 102 700 €
surface habitable 27 m² 47 m² 65 m² 86 m² 130 m² 65 m²
ventes(1) 6,3% 21,9% 28,1% 37,5% 6,3% 32
prix / m² médian 1 970 € 2 100 € 1 070 € 9,8% 1 650 €
prix médian 85 000 € 133 500 € 82 600 € 94 000 €
surface habitable 41 m² 63 m² 76 m² 70 m²

Montbardois-Duesmois-
Châtillonnais

Plaine et Val de Saône

Beaune

Côte et Haute Côte

Bief du Moulin / Bourg-
Valentin-Prevots

Quetigny

Saint-Apollinaire

Talant

Dijon-alentours

APPARTEMENTS ANCIENS

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019

 

C' est un moment toujours très attendu : la dif-
fusion de la conjoncture immobilière réalisée 
par « Immobilier Statistiques » pour le compte 
de la Chambre départementale des notaires 
de la Côte-d’Or. Appartements anciens, neufs, 
maisons anciennes, neuves… Me Pascal Mas-

sip, notaire à Dijon, apporte un commentaire sur les dernières 
données couvrant la période du 1er avril 2018 au 31 mars 2019.

Dijon l’Hebdo : Comment percevez-vous l'évolution du 
marché de l'immobilier ?
Me Pascal Massip  : «  Il y a une double particularité. Tout 
d'abord, une diminution de l'offre. On constate qu'il y a beaucoup 
moins de biens disponibles à la vente et plus particulièrement 
en matière de maisons individuelles. Et c'est cette particularité 
qui explique la seconde : une reprise de la hausse des prix. De-
puis 2012 / 2014, on était dans une situation de relative stabilité 
des prix sur Dijon et son agglomération et, par effet du manque 
d'offres, les prix sont repartis à la hausse. On constate, pour les 
appartements anciens, une évolution sur un an de 2,6 %, et, pour 
les maisons, une évolution de 4,7 %. Même si les prix à Dijon sont 
encore inférieurs à ceux de beaucoup d'autres villes de France il 
n'en reste pas moins que l'augmentation constatée est significa-
tive.
Sur les appartements de petites surfaces, on peut penser qu’il 
y a eu, dans les deux dernières années, une ouverture de l’offre 
par des propriétaires qui cherchaient à arbitrer leur patrimoine 
à cause de l’Impôt sur la fortune immobilière. On a ainsi vu des 
ventes par des propriétaires qui voulaient transformer un patri-
moine immobilier en valeurs mobilières pour échapper à cet im-
pôt. »

Quelles sont les explications que l’on peut donner à 

cette raréfaction des biens ?
P. M : « C'est un peu la conséquence des années précédentes 
où on avait beaucoup de produits sur le marché et certainement 
pas autant d’acquéreurs. Aujourd’hui, les stocks sont écoulés et 
on retrouve un marché plus tendu où l’offre est parfois inférieure 
à la demande. La conséquence, c’est que les acheteurs ont beau-
coup moins de facilité à négocier les prix. Quand vous avez plu-
sieurs acheteurs potentiels sur un bien, celui qui veut absolument 
le bien sera tenu de l’acquérir au prix et rapidement. » 

DLH  : Cette situation, elle est inquiétante ou plutôt 
réjouissante ?
P. M : « C’est une situation de rééquilibrage. Si on en reste là, il 
ne faut pas s’inquiéter. Par contre, si cette situation s’installe sur 
le long terme, il faudra s’inquiéter car on assistera inéluctable-
ment à une augmentation des prix et la création d’une bulle avec 
le caractère incontrôlé de son évolution. » 

DLH : A Dijon, où enregistre-t-on les hausses les plus 
importantes ?
P. M  : «  Sur les appartements anciens, ce sont les quartiers 
Centre Sud (+ 7,1 %) et, dans une moindre proportion, Centre 
Nord qui enregistrent les hausses les plus significatives. Pour le 
Centre Sud, on peut considérer que les récents travaux d'aména-
gements ont contribué à un rééquilibrage des prix. Sur ce quar-
tier, le prix médian (1) d'un appartement est de l'ordre de 90 
000 € et rejoint ainsi celui du Centre Nord qui est à 92 000 €. 
Le prix médian de l'appartement à Dijon se situe aujourd'hui aux 
alentours de 100 000 €. » 

(suite page 15)

Me Pascal Massip : « Même si les prix à Dijon sont encore inférieurs à ceux de beaucoup d'autres villes de France il n'en reste pas moins que 
l'augmentation constatée est significative »

« C’est  
une situation 

de rééquilibrage. 
Si on en reste là, 

il ne faut pas 
s’inquiéter »

(suite de la page 14)

DLH : Comment se comportent les ventes de maisons ?
P. M : « Pour les maisons, on constate des disparités. Le quartier 
Montchapet suscite toujours un réel engouement avec des prix net-
tement supérieurs au reste de la ville. En dehors de ce quartier, les 
prix se situent dans une fourchette de 200 à 220 000 € pour Dijon 
intra muros. Pour ce qui concerne la périphérie, le prix médian est 
de l'ordre de 200 000 €. Notons tout de même qu'il est à 250 000 € 
à Chevigny-Saint-Sauveur et pas loin de 300 000 € à Fontaine-lès-Di-
jon.

DLH : La bonne nouvelle, ce sont les taux qui sont tou-
jours aussi bas ?
P. M : « Effectivement, c’est une incitation pour les acheteurs avec 
des établissements bancaires tout à fait disposés à prêter sur le long 
terme avec des taux faibles. On est actuellement aux alentours de 
1,6 % pour une durée de 25 ans. Ce qui permet de solvabiliser les 
acquéreurs quelque soit l’évolution du marché. »

DLH  : La raréfaction des biens anciens à la vente pro-
fite-elle aux promoteurs immobiliers ?
P. M  : « C’est une situation favorable pour la promotion immo-
bilière. Les stocks qui ont pu exister dans le passé sont désormais 
écoulés. On est sur des programmes de bon niveau avec des prix 
stables. Le prix médian à Dijon en appartement neuf se situe mainte-
nant entre 3 000 et 4 000 € par m². Ce marché s’appuie surtout sur 
les 2 pièces et les 3 pièces qui représentent plus de 80 % des ventes 
de l’immobilier neuf à Dijon. » 

Propos recueillis par J-L. P

(1) La médiane est la valeur centrale qui partage l'ensemble observé en deux groupes de 
même effectif : 50% au-dessus et 50% en dessous. A la différence de la moyenne arithmé-
tique, la médiane n'est pas influencée par les valeurs extrêmes. 

SPÉCIAL IMMO SPÉCIAL IMMO
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"Propriété d’ADNOV, tous droits réservés - Utilisation autorisée exclusivement sous licence" 

Studios 2 pièces 3 pièces 4 pièces
5 pièces et 

plus
Ensemble

ventes (1) 6,4% 47,8% 34,7% 10,3% 0,9% 580
prix / m² médian 4 000 € 3 390 € 2 970 € 3 010 € 2 610 € 0,5% 3 230 €
prix médian 103 400 € 140 000 € 183 900 € 232 700 € 258 500 € 156 800 €
surface habitable 28 m² 42 m² 63 m² 82 m² 94 m² 49 m²
ventes(1) 9,9% 49,3% 32,0% 7,8% 1,0% 294
prix / m² médian 4 050 € 3 560 € 3 150 € 3 400 € -2,5% 3 450 €
prix médian 103 000 € 144 500 € 191 300 € 276 000 € 157 000 €
surface habitable 28 m² 41 m² 62 m² 80 m² 44 m²
ventes(1) 70,0% 30,0% 30
prix / m² médian 3 580 € 3 060 € -1,6% 3 490 €
prix médian 134 900 € 190 000 € 138 300 €
surface habitable 37 m² 62 m² 39 m²
ventes(1) 5,0% 55,0% 40,0% 20
prix / m² médian 3 230 € 2 700 € 2 980 €
prix médian 152 000 € 185 500 € 162 500 €
surface habitable 47 m² 70 m² 50 m²
ventes(1) 9,7% 40,3% 32,3% 16,1% 1,6% 62
prix / m² médian 3 760 € 3 570 € 3 340 € 2 860 € 3 420 €
prix médian 101 500 € 148 000 € 198 900 € 209 000 € 158 000 €
surface habitable 28 m² 41 m² 61 m² 73 m² 53 m²
ventes(1) 7,1% 60,7% 17,9% 14,3% 28
prix / m² médian 4 080 € 3 690 € 10,8% 4 080 €
prix médian 155 000 € 231 000 € 156 000 €
surface habitable 38 m² 65 m² 38 m²
ventes(1) 11,1% 53,7% 29,6% 5,6% 54
prix / m² médian 3 930 € 3 330 € 3 220 € 3 320 €
prix médian 85 300 € 139 000 € 197 000 € 143 600 €
surface habitable 22 m² 42 m² 62 m² 43 m²
ventes(1) 2,9% 50,0% 33,5% 12,9% 0,6% 170
prix / m² médian 3 460 € 3 260 € 2 970 € 2 850 € 10,5% 3 060 €
prix médian 103 400 € 136 000 € 190 000 € 219 400 € 151 600 €
surface habitable 30 m² 42 m² 64 m² 82 m² 54 m²
ventes(1) 3,6% 49,1% 36,4% 10,9% 55
prix / m² médian 2 760 € 2 600 € 2 640 € 2 760 €
prix médian 124 000 € 172 500 € 226 000 € 147 000 €
surface habitable 45 m² 67 m² 84 m² 55 m²
ventes(1) 3,8% 48,1% 36,5% 11,5% 52
prix / m² médian 2 770 € 2 620 € 2 640 € 2 800 €
prix médian 124 000 € 173 000 € 226 000 € 148 500 €
surface habitable 45 m² 67 m² 84 m² 55 m²
ventes(1) 6,9% 69,0% 20,7% 3,4% 29
prix / m² médian 3 390 € 3 210 € 3 390 €
prix médian 137 500 € 196 500 € 139 000 €
surface habitable 41 m² 61 m² 41 m²
ventes(1) 60,7% 35,7% 3,6% 28
prix / m² médian 3 550 € 3 200 € 3 420 €
prix médian 150 000 € 204 000 € 160 800 €
surface habitable 43 m² 64 m² 50 m²
ventes(1) 2,6% 37,7% 42,9% 15,6% 1,3% 77
prix / m² médian 3 000 € 2 860 € 2 810 € 16,6% 2 930 €
prix médian 131 900 € 172 000 € 216 400 € 172 200 €
surface habitable 43 m² 66 m² 83 m² 62 m²

Dijon-alentours

Maladière

Périphérie Dijonnaise

Longvic

Bief du Moulin / Bourg-
Valentin-Prevots

Saint-Apollinaire

Talant

Côte-d'Or

Dijon

Poussots

Arsenal

Bourroches

Les Perrières

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019

APPARTEMENTS NEUFS
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"Propriété d’ADNOV, tous droits réservés - Utilisation autorisée exclusivement sous licence" 

1 à 3
pièces

4 pièces 5 pièces
6 pièces
et plus

Ensemble

ventes (1) 13,8% 18,8% 28,0% 39,3% 2 927
prix médian 79 600 € 143 600 € 170 000 € 218 500 € 2,7% 169 000 €
surface habitable 70 m² 90 m² 101 m² 140 m² 105 m²
surface de terrain 510 m² 590 m² 660 m² 840 m² 710 m²
ventes (1) 12,2% 19,6% 31,4% 36,8% 296
prix médian 140 700 € 188 500 € 227 000 € 332 500 € 4,7% 235 700 €
surface habitable 59 m² 83 m² 95 m² 140 m² 97 m²
surface de terrain 240 m² 310 m² 360 m² 470 m² 360 m²
ventes (1) 29,2% 20,8% 25,0% 25,0% 24
prix médian 120 000 € 158 100 € 259 900 € 291 200 € 202 500 €
surface habitable 60 m² 85 m² 101 m² 145 m² 93 m²
surface de terrain 190 m² 310 m² 410 m² 500 m² 350 m²
ventes (1) 16,7% 25,0% 29,2% 29,2% 24
prix médian 216 800 € 232 200 € 230 000 € 217 900 €
surface habitable 84 m² 98 m² 115 m² 90 m²
surface de terrain 450 m² 350 m² 480 m² 400 m²
ventes (1) 19,6% 21,6% 37,3% 21,6% 51
prix médian 107 300 € 163 000 € 166 000 € 210 000 € -15,4% 167 500 €
surface habitable 58 m² 82 m² 86 m² 100 m² 85 m²
surface de terrain 190 m² 290 m² 360 m² 420 m² 320 m²
ventes (1) 4,5% 13,6% 40,9% 40,9% 22
prix médian 210 500 € 311 000 € 1,3% 230 500 €
surface habitable 101 m² 131 m² 117 m²
surface de terrain 380 m² 710 m² 520 m²
ventes (1) 4,5% 9,1% 27,3% 59,1% 22
prix médian 254 200 € 470 000 € 380 500 €
surface habitable 97 m² 120 m² 107 m²
surface de terrain 280 m² 420 m² 360 m²
ventes (1) 22,2% 22,2% 18,5% 37,0% 27
prix médian 144 000 € 183 300 € 278 000 € 354 700 € 2,3% 226 000 €
surface habitable 53 m² 74 m² 89 m² 149 m² 84 m²
surface de terrain 270 m² 330 m² 360 m² 370 m² 330 m²
ventes (1) 16,1% 12,9% 45,2% 25,8% 31
prix médian 210 000 € 207 000 € 275 800 € -2,8% 230 000 €
surface habitable 103 m² 93 m² 131 m² 97 m²
surface de terrain 360 m² 400 m² 420 m² 390 m²
ventes (1) 5,9% 17,6% 30,5% 46,1% 410
prix médian 152 000 € 182 500 € 204 000 € 284 100 € 2,8% 229 500 €
surface habitable 63 m² 92 m² 92 m² 143 m² 106 m²
surface de terrain 290 m² 330 m² 390 m² 640 m² 500 m²
ventes (1) 11,3% 28,3% 26,4% 34,0% 53
prix médian 113 500 € 153 800 € 204 400 € 234 000 € 5,7% 195 000 €
surface habitable 50 m² 100 m² 102 m² 117 m² 105 m²
surface de terrain 290 m² 190 m² 390 m² 470 m² 380 m²
ventes (1) 11,5% 28,8% 26,9% 32,7% 52
prix médian 113 500 € 153 800 € 204 400 € 234 000 € 7,5% 192 500 €
surface habitable 50 m² 100 m² 102 m² 118 m² 105 m²
surface de terrain 290 m² 190 m² 390 m² 470 m² 380 m²
ventes (1) 19,4% 29,0% 51,6% 31
prix médian 213 500 € 226 500 € 268 000 € 5,2% 247 700 €
surface habitable 91 m² 99 m² 153 m² 125 m²
surface de terrain 690 m² 390 m² 670 m² 640 m²

Chenove

Chevigny-Saint-Sauveur

La Montagne

Montchapet

Jouvence

Maladière

Périphérie Dijonnaise

Chenôve

Côte-d'Or

Dijon

Poussots

Parc

Bourroches

MAISONS ANCIENNES

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019
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"Propriété d’ADNOV, tous droits réservés - Utilisation autorisée exclusivement sous licence" 

1 à 3
pièces

4 pièces 5 pièces
6 pièces
et plus

Ensemble

ventes (1) 6,6% 16,4% 14,8% 62,3% 61
prix médian 236 600 € 277 000 € 355 500 € 3,8% 293 200 €
surface habitable 99 m² 100 m² 154 m² 121 m²
surface de terrain 470 m² 450 m² 640 m² 550 m²
ventes (1) 4,2% 20,8% 37,5% 37,5% 24
prix médian 186 800 € 215 500 € 225 700 € -2,5% 218 200 €
surface habitable 111 m² 90 m² 112 m² 105 m²
surface de terrain 580 m² 440 m² 720 m² 570 m²
ventes (1) 21,7% 39,1% 39,1% 23
prix médian 186 800 € 215 500 € 225 700 € -1,7% 220 000 €
surface habitable 111 m² 90 m² 112 m² 100 m²
surface de terrain 580 m² 440 m² 720 m² 570 m²
ventes (1) 4,1% 22,4% 42,9% 30,6% 49
prix médian 180 000 € 165 000 € 210 000 € 2,8% 175 800 €
surface habitable 83 m² 85 m² 132 m² 86 m²
surface de terrain 360 m² 210 m² 340 m² 230 m²
ventes (1) 4,3% 23,9% 43,5% 28,3% 46
prix médian 180 000 € 165 600 € 195 000 € 2,6% 175 400 €
surface habitable 83 m² 84 m² 132 m² 85 m²
surface de terrain 360 m² 200 m² 340 m² 220 m²
ventes (1) 4,5% 13,6% 54,5% 27,3% 22
prix médian 187 700 € 248 000 € 199 400 €
surface habitable 96 m² 147 m² 103 m²
surface de terrain 340 m² 440 m² 350 m²
ventes (1) 4,5% 18,2% 18,2% 59,1% 22
prix médian 245 900 € 236 600 €
surface habitable 134 m² 108 m²
surface de terrain 590 m² 500 m²
ventes (1) 5,6% 19,4% 47,2% 27,8% 36
prix médian 205 000 € 215 000 € 305 500 € -1,4% 215 000 €
surface habitable 86 m² 86 m² 143 m² 91 m²
surface de terrain 270 m² 410 m² 550 m² 370 m²
ventes (1) 2,2% 11,1% 26,7% 60,0% 45
prix médian 248 000 € 202 000 € 297 200 € 8,1% 263 500 €
surface habitable 99 m² 95 m² 144 m² 125 m²
surface de terrain 260 m² 420 m² 660 m² 560 m²
ventes (1) 5,5% 15,8% 29,5% 49,2% 329
prix médian 137 500 € 176 200 € 217 000 € 272 300 € 6,8% 230 000 €
surface habitable 72 m² 89 m² 108 m² 139 m² 120 m²
surface de terrain 390 m² 570 m² 710 m² 810 m² 740 m²
ventes (1) 8,7% 13,0% 21,7% 56,5% 23
prix médian 226 200 € 247 000 € 225 800 €
surface habitable 115 m² 127 m² 115 m²
surface de terrain 710 m² 700 m² 640 m²
ventes (1) 2,9% 20,0% 34,3% 42,9% 35
prix médian 156 000 € 168 300 € 175 400 € 8,9% 165 500 €
surface habitable 80 m² 86 m² 115 m² 87 m²
surface de terrain 300 m² 540 m² 630 m² 560 m²

Arc-sur-Tille

Genlis

Le Bourg / Champagne 
Haute

Neuilly-lès-Dijon

Quetigny

Saint-Apollinaire

Talant

Dijon-alentours

Fontaine-lès-Dijon

Longvic

Bief du Moulin / Bourg-
Valentin-Prevots

Marsannay-la-Côte

MAISONS ANCIENNES

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019
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Studios 2 pièces 3 pièces 4 pièces
5 pièces et 

plus
Ensemble

ventes(1) 4,0% 40,0% 36,0% 20,0% 25
prix / m² médian 4 860 € 4 380 € 4 580 € 4 690 €
prix médian 221 000 € 304 000 € 397 000 € 298 000 €
surface habitable 46 m² 69 m² 83 m² 65 m²
ventes(1) 3,7% 55,6% 33,3% 3,7% 3,7% 27
prix / m² médian 2 930 € 2 920 € 3,2% 2 930 €
prix médian 123 000 € 174 100 € 129 500 €
surface habitable 42 m² 59 m² 42 m²
ventes(1) 50,0% 47,2% 2,8% 36
prix / m² médian 2 490 € 2 370 € -4,0% 2 420 €
prix médian 113 500 € 156 000 € 137 000 €
surface habitable 45 m² 66 m² 54 m²
ventes(1) 50,0% 47,2% 2,8% 36
prix / m² médian 2 490 € 2 370 € 2 420 €
prix médian 113 500 € 156 000 € 137 000 €
surface habitable 45 m² 66 m² 54 m²

Épagny

Perrigny-lès-Dijon

Côte et Haute Côte

Gevrey-Chambertin

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019

APPARTEMENTS NEUFS

 

Denys 
Chevillon : 
« Un notariat 
pour tout 
le monde ! »

L' étude des prix de l’immobilier, que vous 
pouvez découvrir dans ce numéro de Dijon 
l’Hebdo, émane de la Chambre des Notaires 
de la Côte-d’Or. Mais les missions et préro-
gatives de cette instance représentative du 
notariat sont multiples et variées. Entretien 

avec le nouveau président Denys Chevillon, qui détaille les en-
jeux majeurs de cette structure devant, elle aussi, d’adapter à 
« un monde en pleine révolution ».

Dijon l’Hebdo : Comment avez-vous composé la 
nouvelle Chambre des notaires de la Côte-d’Or ?
Denys Chevillon : « Nous avons dû tenir compte de nou-
velles problématiques, à l’image de l’arrivée importante de no-
taires issus de la loi Croissance. J’ai voulu une Chambre jeune. 
La moyenne d’âge est ainsi de 45 ans… et je suis de loin le 
plus âgé. Il faut savoir prélever et écouter les forces actives de 
la profession. J’ai aussi voulu une Chambre féminisée. Nous 

sommes à 45,5 % de parité, sur 11 c’était tout de même com-
pliqué d’être à 50/50. Cette mixité hommes/femmes n’est pas 
un gadget, elle est, a contrario, capitale pour la profession. J’ai 
souhaité également une Chambre pleinement représentative 
du tissu notarial : notaires individuels, associés, salariés et issus 
de cette fameuse loi Croissance. Il faut savoir tout de même 
qu’en Côte-d’Or, celle-ci a généré un nombre de notaires en 
hausse de 30%. Le département a ainsi enregistré 16 créa-
tions, si bien que nous sommes dorénavant 120. Cela change 
la donne pour l’exercice de la présidence ». 

DLH : Une Chambre représentant 120 notaires, est-
ce suffisant pour peser ? 
D. C. : « Nous réfléchissons à l’interdépartementalité. Selon 
la carte judiciaire, notre organisation est aujourd’hui basée sur 
des compagnies en Côte-d’Or, en Saône-et-Loire et en Haute-
Marne. Il y a également un conseil régional mais la création 
d’une Chambre interdépartementale pourrait supprimer ces 3 
chambres et l’instance régionale. C’est une réflexion que nous 
menons afin de favoriser le rayonnement des chambres ».

(suite page 17)

(suite de la page 16)
DLH : Votre profession s’est fortement mobilisée contre 
la réforme dite Macron, destinée, en substance, à insuf-
fler une pincée de libéralisme chez les hommes de loi… 
Est-ce dorénavant derrière vous ? 
D. C. : « D’aucuns disent : c’était mieux avant. Non, le monde d’hier 
avait évidemment des côtés sympathiques mais il n’était pas mieux. 
Ce qui compte, c’est ce qui se passe aujourd’hui, c’est la réalité. Nous 
pouvons penser ce que l’on veut de certaines réformes mais elles 
sont là. Nous n’allons pas livrer un combat d’arrière garde et faire 
de la résistance. Notre tâche essentielle aujourd’hui est d’améliorer 
le système, de faire en sorte que cela puisse fonctionner mieux. Je 
ne dis pas que sur certains points nous ne devons pas nous battre 
: tout n’est pas admissible ! Compte tenu de l’agrandissement, la 
profession doit lutter pour son unité et son identité. Comme le di-
sait le président du Conseil supérieur, il n’existe qu’un seul notariat. 
Cette unité passe par la connaissance des règles qui régissent la 
profession. Des règles qui sont en mouvement, en changement, ce 
qui est interdit aujourd’hui sera peut être autorisé demain, mais, en 
attendant, c’est interdit ! Je pense à la publicité, au démarchage… La 
déontologie représente notre ADN, tout comme la confraternité. 
C’est le ciment de notre statut d’officier public. Nous sommes les 
seuls détenteurs du sceau de l’Etat. En ce sens, notre responsabilité 
est grande. Le panonceau nous fait travailler, nous enrichit mais il 
crée des devoirs. Dans une société où tout un chacun se gorge et 
se réclame de droits, je rappelle que notre mission première est 
d’avoir des devoirs. Nous nous devons au service de l’Etat et du 
public comme nous nous devons, en tant que profession libérale, au 
service de notre clientèle ».

DLH : N’est-ce pas compliqué d’être uni alors que le no-
tariat est divers et varié ?
D. C. : « Par la mission publique, par le maillage territorial, nous 
ne sommes pas que les notaires des riches. Nous préférons pour 
nos clients qu’ils soient riches – nous ne vivons pas dans un monde 
de bisounours, c’est certain – mais il y a une exigence auprès des 
démunis. S’il n’y a plus de notaires pour faire des petits actes, qui 
les fera ? Idem pour le conseil… Des gros mastodontes notariaux 
diront : les petits actes sont pour le notariat rural. Rappelons que 
l’écrêtement que l’on doit au Président équivaut à 32 000 € en 
moins pour certains. C’est dramatique… L’unité de la profession 
peut, peut-être, passer par une péréquation. Le notariat parisien 
et le notariat provincial sont fondamentalement différents. Quand 
vous vendez le m2 à 1500, 2000 € ou à 10 000 €, ce n’est pas la 
même chose ! Un notariat de proximité, c’est un notariat pour tout 
le monde ! »

DLH : Le rôle des notaires, notamment auprès des pou-
voirs publics, est essentiel dans l’aménagement territo-
rial.  Celui-ci n’est-il pas mis à mal actuellement ?
D. C. : « Le maillage territorial est important pour l’unité et la 
cohésion du peuple français.  Nous avons constaté que les nou-
veaux notaires s’installent plus dans les agglomérations que dans 
les campagnes. A l’instar du désert médical, il ne faut pas de désert 
juridique. Il faut que toute la population dispose de ce conseil de 
proximité ».

DLH : Les défis sont nombreux dans notre monde en per-
pétuel changement…
D. C. : « Nous devons, en effet, nous adapter à la révolution per-
manente. Nous vivons une époque de bouleversement total, avec 
une perte de repère, de méthodologie, etc. Il faut déjà appréhen-
der cette révolution et puis s’adapter. C’est vrai pour l’accueil des 
nouveaux notaires, l’informatique notariale, la dématérialisation des 
actes, la visioconférence, la signature à distance… » 

DLH : Antoine de Saint-Exupéry disait qu’il ne « s’agis-
sait pas de prévoir l’avenir mais de le rendre possible ». 
Quels grands enjeux devez-vous appréhender pour 
rendre possible l’avenir notarial ?  
D. C. : « Nous préparons l’avenir par la formation. Nous avons une 
exigence légale mais la formation est primordiale. Le notaire est un 
généraliste du Droit, certes, mais, de par la complexité, nous devons 
nous remettre en question perpétuellement : la maîtrise de l’outil 

(suite page 18)

Dépêchez-vous, il ne reste que 6 terrains à bâtir pour ce magni-
fique projet bénéficiant d’un cadre tout bonnement exceptionnel

SPÉCIAL IMMO SPÉCIAL IMMO
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Les Villas du Golf : 
Pour les fans de Tiger Woods 
mais pas seulement…

Pour tout renseignement, contacter Green Immo, 
8 rue Marcel-Dassault, 21000 Dijon

06.98.68.12.56 ou 03.80.72.90.00
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1 à 3
pièces

4 pièces 5 pièces
6 pièces
et plus

Ensemble

ventes (1) 6,6% 16,4% 14,8% 62,3% 61
prix médian 236 600 € 277 000 € 355 500 € 3,8% 293 200 €
surface habitable 99 m² 100 m² 154 m² 121 m²
surface de terrain 470 m² 450 m² 640 m² 550 m²
ventes (1) 4,2% 20,8% 37,5% 37,5% 24
prix médian 186 800 € 215 500 € 225 700 € -2,5% 218 200 €
surface habitable 111 m² 90 m² 112 m² 105 m²
surface de terrain 580 m² 440 m² 720 m² 570 m²
ventes (1) 21,7% 39,1% 39,1% 23
prix médian 186 800 € 215 500 € 225 700 € -1,7% 220 000 €
surface habitable 111 m² 90 m² 112 m² 100 m²
surface de terrain 580 m² 440 m² 720 m² 570 m²
ventes (1) 4,1% 22,4% 42,9% 30,6% 49
prix médian 180 000 € 165 000 € 210 000 € 2,8% 175 800 €
surface habitable 83 m² 85 m² 132 m² 86 m²
surface de terrain 360 m² 210 m² 340 m² 230 m²
ventes (1) 4,3% 23,9% 43,5% 28,3% 46
prix médian 180 000 € 165 600 € 195 000 € 2,6% 175 400 €
surface habitable 83 m² 84 m² 132 m² 85 m²
surface de terrain 360 m² 200 m² 340 m² 220 m²
ventes (1) 4,5% 13,6% 54,5% 27,3% 22
prix médian 187 700 € 248 000 € 199 400 €
surface habitable 96 m² 147 m² 103 m²
surface de terrain 340 m² 440 m² 350 m²
ventes (1) 4,5% 18,2% 18,2% 59,1% 22
prix médian 245 900 € 236 600 €
surface habitable 134 m² 108 m²
surface de terrain 590 m² 500 m²
ventes (1) 5,6% 19,4% 47,2% 27,8% 36
prix médian 205 000 € 215 000 € 305 500 € -1,4% 215 000 €
surface habitable 86 m² 86 m² 143 m² 91 m²
surface de terrain 270 m² 410 m² 550 m² 370 m²
ventes (1) 2,2% 11,1% 26,7% 60,0% 45
prix médian 248 000 € 202 000 € 297 200 € 8,1% 263 500 €
surface habitable 99 m² 95 m² 144 m² 125 m²
surface de terrain 260 m² 420 m² 660 m² 560 m²
ventes (1) 5,5% 15,8% 29,5% 49,2% 329
prix médian 137 500 € 176 200 € 217 000 € 272 300 € 6,8% 230 000 €
surface habitable 72 m² 89 m² 108 m² 139 m² 120 m²
surface de terrain 390 m² 570 m² 710 m² 810 m² 740 m²
ventes (1) 8,7% 13,0% 21,7% 56,5% 23
prix médian 226 200 € 247 000 € 225 800 €
surface habitable 115 m² 127 m² 115 m²
surface de terrain 710 m² 700 m² 640 m²
ventes (1) 2,9% 20,0% 34,3% 42,9% 35
prix médian 156 000 € 168 300 € 175 400 € 8,9% 165 500 €
surface habitable 80 m² 86 m² 115 m² 87 m²
surface de terrain 300 m² 540 m² 630 m² 560 m²

Arc-sur-Tille

Genlis

Le Bourg / Champagne 
Haute

Neuilly-lès-Dijon

Quetigny

Saint-Apollinaire

Talant

Dijon-alentours

Fontaine-lès-Dijon

Longvic

Bief du Moulin / Bourg-
Valentin-Prevots

Marsannay-la-Côte

MAISONS ANCIENNES

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019
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"Propriété d’ADNOV, tous droits réservés - Utilisation autorisée exclusivement sous licence" 

1 à 3
pièces

4 pièces 5 pièces
6 pièces
et plus

Ensemble

ventes (1) 6,6% 16,4% 14,8% 62,3% 61
prix médian 236 600 € 277 000 € 355 500 € 3,8% 293 200 €
surface habitable 99 m² 100 m² 154 m² 121 m²
surface de terrain 470 m² 450 m² 640 m² 550 m²
ventes (1) 4,2% 20,8% 37,5% 37,5% 24
prix médian 186 800 € 215 500 € 225 700 € -2,5% 218 200 €
surface habitable 111 m² 90 m² 112 m² 105 m²
surface de terrain 580 m² 440 m² 720 m² 570 m²
ventes (1) 21,7% 39,1% 39,1% 23
prix médian 186 800 € 215 500 € 225 700 € -1,7% 220 000 €
surface habitable 111 m² 90 m² 112 m² 100 m²
surface de terrain 580 m² 440 m² 720 m² 570 m²
ventes (1) 4,1% 22,4% 42,9% 30,6% 49
prix médian 180 000 € 165 000 € 210 000 € 2,8% 175 800 €
surface habitable 83 m² 85 m² 132 m² 86 m²
surface de terrain 360 m² 210 m² 340 m² 230 m²
ventes (1) 4,3% 23,9% 43,5% 28,3% 46
prix médian 180 000 € 165 600 € 195 000 € 2,6% 175 400 €
surface habitable 83 m² 84 m² 132 m² 85 m²
surface de terrain 360 m² 200 m² 340 m² 220 m²
ventes (1) 4,5% 13,6% 54,5% 27,3% 22
prix médian 187 700 € 248 000 € 199 400 €
surface habitable 96 m² 147 m² 103 m²
surface de terrain 340 m² 440 m² 350 m²
ventes (1) 4,5% 18,2% 18,2% 59,1% 22
prix médian 245 900 € 236 600 €
surface habitable 134 m² 108 m²
surface de terrain 590 m² 500 m²
ventes (1) 5,6% 19,4% 47,2% 27,8% 36
prix médian 205 000 € 215 000 € 305 500 € -1,4% 215 000 €
surface habitable 86 m² 86 m² 143 m² 91 m²
surface de terrain 270 m² 410 m² 550 m² 370 m²
ventes (1) 2,2% 11,1% 26,7% 60,0% 45
prix médian 248 000 € 202 000 € 297 200 € 8,1% 263 500 €
surface habitable 99 m² 95 m² 144 m² 125 m²
surface de terrain 260 m² 420 m² 660 m² 560 m²
ventes (1) 5,5% 15,8% 29,5% 49,2% 329
prix médian 137 500 € 176 200 € 217 000 € 272 300 € 6,8% 230 000 €
surface habitable 72 m² 89 m² 108 m² 139 m² 120 m²
surface de terrain 390 m² 570 m² 710 m² 810 m² 740 m²
ventes (1) 8,7% 13,0% 21,7% 56,5% 23
prix médian 226 200 € 247 000 € 225 800 €
surface habitable 115 m² 127 m² 115 m²
surface de terrain 710 m² 700 m² 640 m²
ventes (1) 2,9% 20,0% 34,3% 42,9% 35
prix médian 156 000 € 168 300 € 175 400 € 8,9% 165 500 €
surface habitable 80 m² 86 m² 115 m² 87 m²
surface de terrain 300 m² 540 m² 630 m² 560 m²

Arc-sur-Tille

Genlis

Le Bourg / Champagne 
Haute

Neuilly-lès-Dijon

Quetigny

Saint-Apollinaire

Talant

Dijon-alentours

Fontaine-lès-Dijon

Longvic

Bief du Moulin / Bourg-
Valentin-Prevots

Marsannay-la-Côte

MAISONS ANCIENNES

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019
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1 à 3
pièces

4 pièces 5 pièces
6 pièces
et plus

Ensemble

ventes (1) 11,1% 14,8% 25,9% 48,1% 27
prix médian 161 300 € 203 500 € 5,8% 177 000 €
surface habitable 88 m² 137 m² 108 m²
surface de terrain 630 m² 730 m² 630 m²
ventes (1) 11,0% 23,9% 24,8% 40,4% 109
prix médian 118 500 € 167 300 € 186 300 € 211 000 € 7,3% 190 000 €
surface habitable 71 m² 91 m² 96 m² 110 m² 97 m²
surface de terrain 390 m² 590 m² 610 m² 710 m² 650 m²
ventes (1) 15,6% 19,8% 25,5% 39,2% 265
prix médian 96 000 € 158 900 € 199 000 € 234 800 € 14,7% 195 000 €
surface habitable 69 m² 90 m² 109 m² 143 m² 105 m²
surface de terrain 310 m² 660 m² 640 m² 830 m² 670 m²
ventes (1) 16,2% 21,6% 16,2% 45,9% 37
prix médian 141 300 € 142 000 € 198 100 € 228 000 € 7,7% 171 500 €
surface habitable 66 m² 87 m² 106 m² 133 m² 105 m²
surface de terrain 320 m² 510 m² 650 m² 610 m² 540 m²

Nuits-Saint-Georges

Is-sur-Tille

Beaune

Côte et Haute Côte

MAISONS ANCIENNES

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019
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1 à 3 pièces 4 pièces 5 pièces
6 pièces ou 

plus
Ensemble

ventes (1) 1,6% 23,8% 34,9% 39,7% 63
prix médian 206 000 € 223 900 € 291 000 € -1,3% 238 300 €
surface habitable 91 m² 112 m² 146 m² 112 m²
surface de terrain 730 m² 560 m² 520 m² 570 m²

Côte-d'Or

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019

MAISONS NEUVES
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"Propriété d’ADNOV, tous droits réservés - Utilisation autorisée exclusivement sous licence" 

moins de 
600 m²

de 600
à 900 m²

de 900
à 1500 m²

de 1500
à 2500 m²

de 2500 à 
5000 m²

Ensemble

ventes (1) 35,6% 31,0% 22,5% 7,4% 3,6% 365
prix / m² médian 140 € 80 € 40 € 30 € 20 € 80 €
prix médian 60 900 € 56 500 € 46 800 € 58 000 € 66 500 € -5,1% 55 900 €
surface de terrain 480 m² 720 m² 1070 m² 1620 m² 3260 m² 710 m²
ventes 58,3% 27,5% 7,5% 2,5% 4,2% 120
prix / m² médian 200 € 120 € 120 € 40 € 140 €
prix médian 71 000 € 77 700 € 109 800 € 141 500 € -4,1% 81 300 €
surface de terrain 440 m² 700 m² 1040 m² 3530 m² 530 m²
ventes 100,0% 26
prix / m² médian 200 € 200 €
prix médian 71 700 € 71 700 €
surface de terrain 350 m² 350 m²
ventes 13,0% 26,1% 43,5% 13,0% 4,3% 23
prix / m² médian 30 € 20 € 30 €
prix médian 21 800 € 25 000 € 3,6% 29 000 €
surface de terrain 740 m² 1060 m² 1000 m²
ventes 23,9% 34,9% 27,5% 10,1% 3,7% 109
prix / m² médian 100 € 70 € 40 € 20 € 50 €
prix médian 50 800 € 51 800 € 42 000 € 40 000 € -9,1% 50 000 €
surface de terrain 510 m² 710 m² 1100 m² 1570 m² 800 m²
ventes 33,3% 29,6% 25,9% 3,7% 7,4% 27
prix / m² médian 80 € 70 € 50 € 60 €
prix médian 35 900 € 53 300 € 60 000 € 50 000 €
surface de terrain 480 m² 710 m² 1070 m² 710 m²
ventes 7,7% 43,6% 30,8% 17,9% 39
prix / m² médian 70 € 50 € 40 € 60 €
prix médian 53 000 € 55 300 € 82 300 € -15,9% 53 000 €
surface de terrain 720 m² 1030 m² 1590 m² 880 m²

Côte-d'Or

Dijon-alentours

Saint-Julien

Auxois-Morvan

Plaine et Val de Saône

Vingeanne et Trois 
Rivières

Côte et Haute Côte

Département de la Côte-d'Or - Du 1er avril 2018 au 31 mars 2019

TERRAINS À BÂTIR

 

Si vous adorez copier les gestes de 
Tiger Woods, les terrains viabilisés 
commercialisés par Green Immo, à 
deux pas du Golf de Beaune-Lever-
nois, sont faits pour vous. Et même si 
vous n’êtes pas un adepte de la pe-
tite boule blanche, vous ne pourrez 
qu’être séduit pas le cadre enchan-
teur de ce projet unique en son genre : 
les Villas du Golf… 

R ares sont les empla-
cements aussi privilé-
giés ! A deux pas de 
ce magnifique com-
plexe, aux portes de 
la capitale des vins de 

Bourgogne, ce projet qui porte bien 
son nom – Les Villas du Golf – est 
unique en son genre : le cadre n’a pas 
d’équivalent, à quelques minutes de 
la sortie d’autoroute de Beaune Sud 
(c’est dire sa proximité avec Dijon 
mais aussi celle avec l’ensemble des 
commerces et des services de la cité 
beaunoise !) et donc, au cœur des 
Climats de Bourgogne classés, rappelons-le 
au au Patrimoine mondial de l’Unesco. Et, 
pour les amateurs de la petite balle blanche, 
ils peuvent profiter des deux magnifiques 
parcours de 18 et 9 trous. Les gourmands 
peuvent satisfaire leurs papilles dans les belles 
adresses gastronomiques de Levernois… 

dont le restaurant du Golf qui a recouvré sa 
superbe depuis plusieurs mois. 
Dans le cadre de cette opération, Green 
Immo vous propose des terrains viabilisés 
avec haies végétalisées, s’étendant de de 850 
m2 à 1500 m2. Sachez que Green Immo a la 
particularité d’accompagner les acheteurs et 
le constructeur de leur choix tout au long 

de la réalisation de leur projet. 
N’hésitez pas à vous rendre sur place, et vous 
serez, à n’en pas douter, séduit aussi par le 
charme du village de Levernois, que les ha-
bitants apprécient pour son calme, sa beauté 
mais aussi ses équipements (écoles mater-
nelles et élémentaires, restauration scolaire, 
sentier pédagogique, etc.).  Un village typique 

de la Bourgogne dont les origines remontent 
tout de même au XIIIe siècle… « Côté village, 
côté golf… », tel est le slogan particulière-
ment approprié qui résume ce projet excep-
tionnel. Une chose est sûre : Tiger Woods 
l’aurait dégusté à sa juste valeur !

Camille Gablo 

Dépêchez-vous, il ne reste que 6 terrains à bâtir pour ce magnifique projet 
bénéficiant d’un cadre tout bonnement exceptionnel

(suite de la page 16)
informatique, le digital demain, la dématérialisation… Les entre-
prises notariales, où sont arrivés les premiers ordinateurs, ont tou-
jours été en avance dans le domaine mais nous vivons aujourd’hui 
une véritable révolution. Nous devons nous adapter dans la sécurité 
juridique et la confidentialité qui s’y rapportent, je vous le rappelle. 
Nous avons aussi des créneaux nouveaux qu’il faut aborder, même 
s’il ne faut jamais oublier notre authenticité : même si nous avons 
toujours fait de la négociation immobilière, il nous faut être plus à 
l’écoute de la gestion des patrimoines de nos clients. Nous sommes 
aussi très attentifs à ce que peuvent faire la Justice, la Magistrature 
dans l’accompagnement, les conseils, les consultations gratuites, la 
participation à la Maison de la Justice à Chenôve… Nous sommes 
aussi passés d’un ou deux dossiers par an à une pratique presque 
quotidienne des dossiers ayant trait à l’international. En Bourgogne, 
où nous avons des Anglais, des Américains, des Hollandais, des 
Suisses… c’est encore plus manifeste et la tendance va s’accentuer. 
Imaginez par exemple une donation partage où l’un de nos clients 
précise qu’il existe une maison en Espagne… Nous devons acquérir 
les compétences internationales requises pour apporter les bonnes 
réponses à nos clients. Il nous faut également nous adapter aux évo-
lutions liées à la mondialisation… »

« Un pur produit bourguignon »
Denys Chevillon aime se définir comme « un pur produit bour-
guignon ». Né à Nuits-Saint-Georges, dans la clinique obstétri-
cale qui deviendra plus tard, « pour l’anecdote », la demeure 
d’un notaire (comme quoi sa voie était toute tracée !), il a 
fait ses «  humanités  » à Beaune avant de rejoindre la Facul-
té de Droit de Dijon. Avec son épouse qu’il rencontre sur les 
bancs universitaires, il prépare la magistrature. « Cependant, à 
l’époque, il était difficile de faire carrière pour un couple dans 
ce domaine car les mutations étaient légion ». Pendant que sa 
femme bifurquait du côté du Barreau, il décida de se lancer en 
1980 dans le Notariat. Le 7 janvier 1987, il prête serment et 
s’implante à Beaune dans une étude de notaires associés dans 
laquelle il exerce encore. Denys Chevillon a occupé de multi-
ples fonctions dans les Chambres avant d’être élu président 
le 15 mai dernier lors de l’assemblée générale, succédant, par 
là-même, à Didier Levray. Avec humour, précisant qu’il est issu 
d’une famille de viticulteurs, ce notaire exerçant dans la capitale 
des vins de Bourgogne souligne avoir « un pied dans le tonneau, 
un pied dans l’encrier ! »
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Sainte-Marthe : Une nouvelle jeunesse 
signée Vinci Immobilier et Edifipierre
C'est avec une première de taille que Vinci 
Immobilier signe son arrivée à Dijon. Aux 
côtés d’Edifipierre, le principal acteur de 
la promotion immobilière de l’Hexagone 
porte un projet intergénérationnel ambi-
tieux afin de réhabiliter l’ancienne clinique 
Sainte-Marthe. La pose de la première 
pierre se déroulera le 27 juin…

S’ il y a bien un projet im-
mobilier attendu à Dijon, 
c’est celui de la nouvelle 
jeunesse conférée à la 
clinique Sainte-Marthe. 
Il faut dire qu’il s’agit de 

la plus grande opération de réhabilitation en 
plein cœur de la capitale régionale. Le pro-
jet porté conjointement par Vinci Immobilier 
(une première à Dijon) et par Edifipierre, qu’il 
n’est pas besoin de présenter tellement le sa-
voir-faire de ces deux groupes est reconnu, ne 
décevra pas… et c’est un doux euphémisme ! 
Ce projet intergénérationnel ambitieux, 
d’une surface totale de 9 900 m2, se com-
posera de 212 logements. L’édifice principal 
de l’ex-clinique Sainte-Marthe sera réhabilité 
en une résidence seniors Ovelia de 95 ap-
partements. Décorée par l’agence Novaom, 
celle-ci sera entièrement aménagée pour le 
confort des aînés avec de nombreux espaces 
de loisirs et de détente communs, propices 
à la convivialité (restaurant, piscine chauffée, 
médiathèque…).
Inscrit aux monuments historiques, le Cloître 
sera également restructuré en 53 logements 
destinés aux jeunes. 64 logements haut de 

gamme seront répartis dans quatre petites 
résidences. 950 m² de bureaux et 108 places 
de parking en sous-sol seront également pré-
vus.
A proximité de tous les services et com-
merces offerts par le centre-ville et idéale-
ment desservie par les transports en com-
mun, Dijon Sainte-Marthe apportera sa pierre 
à la redynamisation du quartier. Conçue par 

le cabinet Tridon Architecture, cette opéra-
tion d’envergure s’insèrera parfaitement dans 
l’environnement, au cœur du secteur sauve-
gardé de Dijon. Le site bénéficie actuellement 
d’une fouille archéologique préventive menée 
par l’Inrap, sur prescription de l’Etat. La pose 
de la première pierre de cette réalisation de 
taille se déroulera le 27 juin prochain en pré-
sence du maire de Dijon, François Rebsamen, 

de Francis Meppiel, président d’Edifipierre, de 
Pascal Pagand, directeur général d’Edifipierre 
Bourgogne Franche-Comté, d’Alain Navello, 
directeur général adjoint immobilier résiden-
tiel de Vinci Immobilier et de Pascal Veron, 
directeur régional de Vinci Immobilier. Quant 
à la livraison des logements, elle est program-
mée au 4e trimestre 2021…

La réhabilitation ambitieuse de la clinique Sainte-Marthe comprendra, 
notamment, une résidence seniors, des logements destinés aux jeunes et 
d’autres plus haut de gamme

Dijon Sainte-Marthe, fort de 212 logements, représente l’une des plus impor-
tantes opérations immobilières en plein de cœur de ville

18 des 34 lots de ce projet unique, dans l’aire d’activités rémoise où la Veuve Clicquot investit 260 M€ pour 
disposer d’une nouvelle vitrine, ont d’ores et déjà été cédés

Immobilier d’entreprises : 
Pourquoi pas vous ?
Le projet d’immobilier d’entreprises du 
groupe dijonnais Perraux Investissements à 
Reims bat son plein. Si vous souhaitez inves-
tir dans un bien équivalent (financièrement) 
à un T2 et si vous ne souhaitez pas connaître 
les possibles désagréments de la location 
dite classique, alors cette solution est faite 
pour vous. Et ce projet, face à la Veuve Clic-
quot, n’a pas d’équivalent !

1 8 des 34 lots sont d’ores et déjà 
cédés… c’est dire si le projet d’im-
mobilier d’entreprises développé à 
Reims par le groupe dijonnais Per-
raux Investissements séduit. De la 
capitale de la Bourgogne à celle de 

la Champagne, il n’y a qu’un pas (financier) 
que nous ne pouvons que vous conseiller 
de franchir ! Il faut dire que les 3 bâtiments 
construits en partenariat avec CBRE dis-
posent d’un site sans pareil : la nouvelle aire 
d’activités La Croix Blandin qui illustre parfai-
tement le développement de l’attractivité de 
la métropole de Reims, en proximité de Paris. 
Un secteur, particulièrement bien desservi, 
où la Veuve Clicquot investit actuellement 
260 M€ pour disposer d’une vitrine excep-
tionnelle ! 
Les artisans ou les filiales de grands groupes 
internationaux se pressent pour occuper un 
tel site, si bien que les premiers locataires 
professionnels prendront leur quartier dès le 
1er juillet prochain après la finalisation de la 
première tranche (le premier bâtiment). Ils se 
succéderont ensuite au fil des mois…
Pour des prix allant de 97 000 € à 110 000 € 

HT, aussi pour le montant d’un simple T2, 
vous pouvez disposer d’un bien en propre, 
sécurisé et qui sera occupé par une société, 
avec des loyers garantis. Autrement dit sans 
avoir à subir les affres que vous pourriez ren-
contrer dans l’investissement immobilier dit 
classique (impayés, fuite d’eau, problème de 
chauffage…). 

Un savoir-faire 
de plus de 25 ans
Patrice Perraux explique : « Avec les taux pra-
tiqués actuellement par les banques, même 
les jeunes peuvent devenir propriétaires d’un 
de ces biens pour 20 € par mois durant 20 
ans. C’est une autre forme d’investissement 
immobilier encore méconnu alors que ses 
avantages sont très nombreux ». Toutes les 
taxes, locale et foncière, sont à la charge du 
locataire, tout comme l’entretien et les tra-
vaux d’aménagement intérieur survenant du-
rant la période de location… En matière de 
transmission à ses proches, la succession se 
fait dans un cadre juridique et fiscal particu-
lièrement avantageux. Et tout ceci sans parler 
de la « rentabilité garantie de 5%… » 
La première tranche est entièrement vendue 
ou louée, la seconde est en voie d’achève-
ment… Nombre d’investisseurs (qu’ils dis-
posent d’un budget conséquent ou non) ont 
d’ores et déjà répondu présents à ce projet 
estampillé Perraux, qui rayonne, soulignons-le, 
à Dijon, Nancy et donc dorénavant Reims. Le 
Crédit Mutuel, Suez, Eutexia, SITA, les cos-
tumes Bayard ou encore l’école d’ingénieurs 
CESI font partie des quelque 250 locataires 

qui occupent les locaux de ce groupe avec 
lequel vous pouvez investir dans le présent… 

mais aussi dans l’avenir !
Camille Gablo

 Pour tout renseignement,
Groupe Perraux Investissements - 6B place Saint-Bénigne - 21000 Dijon

Tel. 0380273383 ou 0688471802
Carte professionnelle : 825 917 238

www.perraux-invest.fr
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POUR 
FINANCER 
VOTRE PROJET 
IMMOBILIER 
vous pouvez 
compter sur nous. 

RÉPONSE RAPIDE

Sous réserve d’acceptation du dossier par la Caisse de Crédit Mutuel. Vous disposez d’un délai de réfl exion de 10 jours. La vente est subordonnée à l’obtention du prêt. 
Si celui-ci n’était pas obtenu, le vendeur doit rembourser les sommes versées.

Caisse Fédérale de Crédit Mutuel et Caisses affi liées, société coopérative à forme de société anonyme au capital de 5 458 531 008 euros, 4 rue Frédéric-Guillaume Raiffeisen, 67913 Strasbourg Cedex 9, RCS Strasbourg B 588 505 354 – N° Orias : 07 003 758. Banques régies par les articles L.511-1 
et suivants du code monétaire et fi nancier.

 

Votre
Argent

Athénis Conseils

Tout savoir sur le (bon) bail

par Jacques Cleren

Consulter votre Coach Patrimonial 

Des solutions
Législation     Fiscalité

Investir en Bourse 
Investir en SICAV

Acheter un bien immobilier et bien le louer afin d’en optimiser le rendement... Pas tou-
jours évident de trouver le bon type de bail ? Il n’existe pas une façon de mettre un bien 
en location. Il faut maitriser les caractéristiques des baux pour faire le bon choix dans 
un contexte qui évolue rapidement. 

Ces dernières années, nous avons vu l’essor des locations type Airbnb, Booking… Ces lo-
cations d’appartements meublés de courte durée ont explosé aussi bien dans les grandes 
métropoles que dans les centres touristiques. 
Les contraintes étaient moins fortes que pour les locations classiques. Le législateur avec 
la loi ELAN (Évolution du logement de l’Aménagement et du Numérique) a voulu tenter 
d’harmoniser les règles en créant le « bail mobilité ». 
Cette loi est entrée en vigueur cette année. Il permet de louer un bien meublé pour une 
durée de un à dix mois à un locataire en situation de mobilité : études ou stage, mutation, 
mission temporaire… 
La location de courte durée a aussi ses contraintes : il faut être très disponible pour réa-
liser l’accueil et état des lieux d’entrée et de sortie ou alors il faut passer par un service 
de conciergerie. Ce service a bien évidement un cout évalué en moyenne à 20 % de la 
valeur locative. 
Le propriétaire ne pourra demander de dépôt de garantie au locataire (fixé à 2 mois de 
loyers pour un meublé traditionnel) mais il pourra demander à bénéficier de VISALE (Cau-
tion gratuite proposée par l’État).
Certains propriétaires ont parfois quelques réticences à s’engager sur un bail à long terme 
compte tenu des contraintes d’un bail classique. 
Tout investisseur souhaite que son loyer lui soit payé en temps et en heure. Certains vont 
privilégier de louer à un étudiant dont les parents se portent caution ou un couple avec 
des revenus réguliers et stables avec des contrats de travail en CDI. Mais rien ne présume 
a priori du comportement du locataire.
Dans tous les cas, les assurances loyers impayés et carence locative sont « presque » in-
dispensables. Ces assurances permettent établir une analyse fine du candidat à la location 
mais surtout d’être sûr d’être payé. 
Ces garanties ont un coût (environ 5 à 8 % du loyer) mais rassurent l’investisseur. Dans 
le cas où un prêt a été contracté pour l’acquisition du bien, si le locataire ne paye pas, les 
loyers seront pris en charge par l’assurance. De plus, s’ajoutent à ces garanties la prise en 
charge des dégradations faites par le locataire et la prise en charge des éventuelles procé-
dures contentieuses entre le propriétaire et son locataire. 
Avec le retour de l’encadrement des loyers, certains investisseurs s’orientent vers d’autres 
biens comme des murs commerciaux ou des bureaux.
Ce type d’investissement répond à des règles bien précises.Certes la rentabilité peut être 
bien meilleure qu’un logement traditionnel mais dans ce contexte, il est à noter que l’on a 
affaire à des professionnels et non des particuliers. La rédaction du bail nécessite de faire 
appel à un professionnel du secteur (agent immobilier, avocat, notaire). 
Signer un bail, et le bon, reste un acte important. Opter pour le bon type de bail va orien-
ter et déterminer la rentabilité de l’investissement. Il est donc important de bien être 
conseillé dans l’option du bail et sa rédaction.  
Il n’empêche : Les trois  règles d’or en matière d’immobilier restent : l’emplacement, l’em-
placement et l’emplacement. 

Chouette House Agence Notre-Dame
L’exception à portée de main…

Chouette House 
Agence Notre-Dame
3 place Notre-Dame
Tél. 03.80.30.40.42.

chouettehouse.fr

L’agence FAC Notre-Dame est devenue 
Chouette House Agence Notre-Dame de-
puis son rachat par le promoteur Bertrand 
Maillot. Un tournant, dans la continuité, 
pour cette agence qui a « la culture de l’ex-
ception ». Comme son nouveau programme 
immobilier, Urban Connect, l’illustre parfai-
tement.

« La culture de l’excep-
tion… » Il suffit de pous-
ser les portes de Chouette 
House Agence Notre-
Dame pour constater à 
quel point cette formule 

n’est pas un simple slogan vide de sens. Et 
nous n’écrivons pas cela parce qu’elle n’est 
qu’à quelques pas du temple récemment 
métamorphosé de la culture dijonnaise, le 
musée des Beaux-Arts. Ses programmes im-
mobiliers (seulement deux par an afin que la 
qualité soit… vous l’aurez deviné… excep-
tionnelle) le prouvent. Ainsi, après l’Ilot Se-
cret et sa typicité inhérente à la conjugaison 
de sublimes appartements et maisons aux 
portes du jardin Darcy, place maintenant à 
Urban Connect. Là aussi la sémantique est 
bien trouvée : avenue Maréchal-Lyautey, 
cette résidence, à proximité de l’Université 
ainsi que du CHU, est particulièrement bien 
desservie par les transports en commun, 
tram en tête, ce qui la rapproche de tous 
les services ainsi que du cœur de ville. Sur 
mesure, les prestations des logements, du T1 
au T7, sont elles aussi haut de gamme. Et le 
respect de l’environnement est omniprésent, 

dans un véritable esprit jardin. Pour preuve 
(encore une nouvelle typicité de cette 
agence réellement pas comme les autres), 
un jardin partagé verra le jour au pied de 
cette réalisation contemporaine, éligible à la 
loi Pinel, disposant d’un parking souterrain. 
Une résidence intimiste, à taille humaine, où 
il fera bon vivre, pour laquelle les travaux 
débuteront très prochainement… N’hési-
tez pas à pousser les portes de Chouette 
House Agence Notre-Dame pour en savoir 
plus. Car leur maître-mot n’est autre que d’« 
être au service des clients ». Une équipe plu-
ridisciplinaire, répartie en deux pôles pour 
être encore plus efficiente – transaction et 
construction – saura satisfaire toutes vos 
demandes. Et ce, notamment dans le do-
maine des conseils (urbanisme, permis de 
construire, études, défiscalisation…). Cette 
agence, faisant partie du groupement de la 
Bourse immobilière, conjugue expérience et 
modernité : ayant récemment acquise cette 
structure datant de 30 ans, le promoteur 
Bertrand Maillot lui confère une nouvelle 
jeunesse… en s’appuyant sur le savoir-faire 
de ses collaboratrices. Quand l’on vous disait 
qu’elle avait « la culture de l’exception ! »

La résidence Urban Connect : des prestations haut de gamme à proximité de tous les services et à 
quelques minutes du centre-ville par les transports en commun

Haut Victor Hugo
Ancien relais de 
poste superbement 
rénové; Surface ha-
bitable de 240 m², 8 
pièces. Terrain exté-
rieur de 460 m²

Contacter Gwenaelle Boulinier au 06.62.18.38.23.

Quartier  
des Antiquaires 
A p p a r t e m e n t 
loft hyper centre 
26 m².  A rénover. 
Petite cour priva-
tive. Magnifique 
caveau  

Contacter Annie Cuisinier au 06.11.67.35.74.

78 000 €630 000 €
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Propriétaire pour le prix d’un loyer
Vous avez bien lu !

Les rives du Canal : 
Pour Boris Vian… 
et vous aussi

Ne manquez pas les Portes ouvertes de 
l’espace de vente de Grand Dijon Habitat 
le 28 juin prochain concernant la future 
résidence des Rives du Canal. Au cœur de 
l’éco-quartier de l’Arsenal, ces logements 
personnalisables bénéficiant d’un emplace-
ment privilégié sont accessibles par le biais 
du dispositif Propriétaires pour le prix d’un 
loyer…

B oris Vian aurait, sans conteste, 
apprécié y vivre, lui qui n’avait 
pas son pareil pour déguster 
l’écume des jours. L’on veut 
bien évidemment parler de la 
résidence Les Rives du Canal. Il 

faut dire que celle-ci bénéficie d’un cadre pri-
vilégié, au cœur de l’éco-quartier de l’Arsenal. 

A quelques encablures (vous l’aurez compris 
évidemment) du canal, à quelques pas de la 
future Cité internationale de la Gastronomie 
et du Vin, et, de facto, du centre-ville ainsi qu’à 
50 m du tramway… Idéalement située, cette 
résidence compte 32 logements : 6 T4 de 81 
m2 (accessibles à partir de 180 000 €), 21 T3 
de 65 m2 (151 000 €) et 5 T2 de 44 m2 (113 
000 €). Des logements qui peuvent être per-
sonnalisés à souhait… Les acheteurs peuvent, 
en effet, choisir les finitions. 
Grand Dijon Habitat ayant le développement 
durable inscrit dans ses gènes, cette rési-
dence répond à la norme RT 2012 (-10%), 
synonyme de HQE (haute qualité environ-
nementale). Sans oublier qu’elle sera reliée 
au réseau de chaleur urbain… augurant des 
économies d’énergies substantielles.

Nous pourrions continuer longtemps l’inven-
taire à la Prévert sur les nombreux atouts de 
cette résidence qui sera livrée à l’été 2021. 
Pour ne pas être trop long, sachez (et c’est 
peut-être là le principal) qu’elle est accessible 
grâce au dispositif Propriétaire pour le prix 
d’un loyer. Par le biais du PSLA (prêt social lo-
cation-accession), il s’adresse à des ménages 
sous plafond de ressources qui peuvent ainsi 
acquérir de biens neufs à prix réduits. Et ce, 
grâce à une TVA à 5,5% et non à 20%, une 
exonération de la taxe foncière pendant 15 
ans mais aussi grâce au soutien de Dijon Mé-
tropole qui accompagne ce dispositif dans 
le cadre de sa politique volontariste en ma-
tière de logement. Durant la première année, 
l’acquéreur paiera une redevance, comme 
un loyer, dont une partie sera consacrée à 

la constitution d’un apport. Cette première 
année s’apparente à une véritable période 
probatoire où le projet sera confirmé en le-
vant l’option d’achat. Ajoutons à cela que les 
primo-accédants peuvent bénéficier de prêt 
à taux 0…
Aussi n’hésitez pas, le 28 juin, de 14 h à 20 h, 
à vous rendre à l’espace de vente de Grand 
Dijon Habitat au 102 rue d’Auxonne où vous 
pourrez en savoir plus sur le dispositif Pro-
priétaire pour le prix d’un loyer et sur cette 
superbe résidence. Vous n’y croiserez mal-
heureusement pas Boris Vian mais vous déci-
derez, qui sait, de vous amarrer sur les Rives 
du Canal !

Pour plus de renseignements : 
Tél. 07.77.68.80.07. 

www.proprietairepourleprixdunloyer.fr  

CONFLUENCE
INTÉRIEUR ET EXTÉRIEUR, PRIVILÉGIÉS ET SUBLIMÉS

CONFLUENCE QUARTIER DE L’ARSENAL À DIJON  
Qualité et élégance contemporaines, signées BVM Immobilier

UNE VISION DE L’HABITAT
Réellement innovante. Belle, intelligente et capitale, dans les changements  

qu’elle apporte. Une œuvre d’architecte, d’abord construite avec l’idée  

de résolument parfaire un lieu à vivre, en dépassant les standards.  

Sa silhouette aérienne, légère, évoquant un navire, s’ouvre sur tous les horizons, 

dans un environnement empreint de modernité et de confort, qui privilégie espaces verts 

publics, circulation douce, voies piétonnes et cyclables. 

UN STYLE DE VIE 
L’emplacement est en accord avec la quête d’un mieux vivre contemporain et urbain,  

dans un écoquartier accueillant logements, bureaux, services, commerces,  

entre canal de Bourgogne, Cité internationale de la gastronomie et du vin et grands axes 

de communication. Le cœur de ville, situé à moins de deux kilomètres, est accessible en 

quelques minutes via le tramway, desservant aussi les grands centres d’intérêts dijonnais, 

parcs d’activités, université, piscine olympique, Zénith et centres commerciaux.

CONFLUENCE NOUVELLES PERSPECTIVES  
POUR LA QUALITÉ DE VIE ET L’HABITAT

www.bvm-immobilier.com 03 80 73 11 59
52 avenue Françoise Giroud - Parc Valmy - Dijon - renseignements@bvm-immobilier.com

INTÉRIEUR, EXTÉRIEUR, QUAND LES FRONTIÈRES S’EFFACENT… 

Avec Confluence, l’extérieur prend tout son sens. Il devient un véritable prolongement,  

dans une perspective unique, une vaste ouverture pensée comme un intérieur.  

Un généreux espace de standing qui, dans une parfaite continuité,  

est fait pour être habité et investi.

43 APPARTEMENTS DE GRAND STANDING À PARTIR DU 2 PIÈCES
Ascenseur - Vidéophone - Parkings sous-sol et garages sécurisés - Carrelage grandes dalles 

Parquet stratif ié dans les chambres - Papier peint - Douches à l’italienne entièrement faïencées 

Fenêtres oscillo-battantes - Très larges balcons - Réseau de chauffage urbain
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de communication. Le cœur de ville, situé à moins de deux kilomètres, est accessible en 

quelques minutes via le tramway, desservant aussi les grands centres d’intérêts dijonnais, 

parcs d’activités, université, piscine olympique, Zénith et centres commerciaux.

CONFLUENCE
INTÉRIEUR ET EXTÉRIEUR, PRIVILÉGIÉS ET SUBLIMÉS

CONFLUENCE QUARTIER DE L’ARSENAL À DIJON  
Qualité et élégance contemporaines, signées BVM Immobilier

UNE VISION DE L’HABITAT
Réellement innovante. Belle, intelligente et capitale, dans les changements  

qu’elle apporte. Une œuvre d’architecte, d’abord construite avec l’idée  

de résolument parfaire un lieu à vivre, en dépassant les standards.  

Sa silhouette aérienne, légère, évoquant un navire, s’ouvre sur tous les horizons, 

dans un environnement empreint de modernité et de confort, qui privilégie espaces verts 

publics, circulation douce, voies piétonnes et cyclables. 

UN STYLE DE VIE 
L’emplacement est en accord avec la quête d’un mieux vivre contemporain et urbain,  

dans un écoquartier accueillant logements, bureaux, services, commerces,  

entre canal de Bourgogne, Cité internationale de la gastronomie et du vin et grands axes 

de communication. Le cœur de ville, situé à moins de deux kilomètres, est accessible en 

quelques minutes via le tramway, desservant aussi les grands centres d’intérêts dijonnais, 

parcs d’activités, université, piscine olympique, Zénith et centres commerciaux.

CONFLUENCE NOUVELLES PERSPECTIVES  
POUR LA QUALITÉ DE VIE ET L’HABITAT

www.bvm-immobilier.com 03 80 73 11 59
52 avenue Françoise Giroud - Parc Valmy - Dijon - renseignements@bvm-immobilier.com

INTÉRIEUR, EXTÉRIEUR, QUAND LES FRONTIÈRES S’EFFACENT… 

Avec Confluence, l’extérieur prend tout son sens. Il devient un véritable prolongement,  

dans une perspective unique, une vaste ouverture pensée comme un intérieur.  

Un généreux espace de standing qui, dans une parfaite continuité,  

est fait pour être habité et investi.

43 APPARTEMENTS DE GRAND STANDING À PARTIR DU 2 PIÈCES
Ascenseur - Vidéophone - Parkings sous-sol et garages sécurisés - Carrelage grandes dalles 

Parquet stratif ié dans les chambres - Papier peint - Douches à l’italienne entièrement faïencées 

Fenêtres oscillo-battantes - Très larges balcons - Réseau de chauffage urbain
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UN ÉVÉNEMENT

PRO OU PERSO

INFOS ET LOCATION : 03 80 53 71 82 

www.ia-laboite.com 

Say cheese !

:)

RESTEZ 
inoubliables !

UN SOURIRE
UNE PHOTO

ANIMEZ
VOS SOIRÉeS !
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Le foot, ça se joue aussi... 
en marchant
Le club sportif de Gevrey-Chambertin orga-
nise le vendredi 28 juin un tournoi de foot… 
Encore un  ! Et pourtant celui-ci a quelque 
chose de bien particulier…   

E n apparence, tout est identique 
au foot en salle traditionnel  : 
terrains couverts, entourés de 
parois, cages de buts aux mêmes 
dimensions et même nombre 
de joueurs. Pourtant ceux-ci 

sont plus lents et l’atmosphère nettement 
plus pondérée… C’est qu’il s’agit de «  foot 
en marchant  », une nouvelle discipline qui 
s’inscrit dans le cadre du « sport santé pour 
tous », créé par le club de Gevrey-Chamber-
tin et qui souhaite le développer pour mettre 
les loisirs à portée de tout le monde.  
Le foot en marchant s’adresse à n’importe 
qui, hommes ou femmes, jeunes ou seniors, 
la seule condition étant d’être majeur. La 
différence principale avec le sport d’origine 
est que l’un des deux pieds des joueurs doit 
toujours être au contact du sol, ce qui per-
met aux personnes souffrant de maladies car-
diaques, d’insuffisances respiratoires, de pro-
blèmes musculaires ou osseux, de pratiquer 
un sport sans que celui-ci soit intensif et donc 
dangereux pour leur santé. 
Xavier Coley, responsable de l’école de foot-
ball ASGC (Avenir Sportif de Gevrey-Cham-
bertin) et support technique de l’organisation 
note une ambiance métamorphosée  : « Les 
équipes sont beaucoup plus hétérogènes car 
elles mélangent tous les genres et âges, et 
l’objectif n’étant plus la rapidité ou la puis-
sance, toutes les cartes sont rebattues, c’est 

une véritable nouvelle discipline ».  
Les matchs seront suivis d’une sensibilisa-
tion aux gestes des premiers secours et dif-
férentes associations de recherche sur les 
maladies cardio-vasculaires seront présentes 
pendant le tournoi. Car l’initiative est suivie 
de près par le service cardiologie de Dijon, et 
rendue possible grâce à différents partenaires 
comme la Ligue de Bourgogne, le district de 
Côte d’Or et la Collectivité, la Commune 
de Gevrey-Chambertin, la Communauté de 
Communes ainsi que le « Complexe », où se 
déroule le tournoi. 
Si pour le moment, la pratique se limite à 
cette compétition, l’objectif est d’expérimen-
ter ces nouvelles pratiques, de les faire mieux 
connaître puis d’instaurer une section heb-
domadaire de « foot en marchant ». Le club 
de Gevrey-Chambertin projette également 
de mettre en place dans les mois à venir le 
« sport adapté », pour les déficients mentaux 
ainsi que le « céci foot » pour les personnes 
malvoyantes. 
Si ce sport se développe en Bretagne depuis 
une dizaine d’années, il est quasi inexistant 
pour le moment dans le reste de la France, 
pourtant une grande nation du foot européen 
l’a adopté : Manchester City. Appelé « walking 
football », il connaît là-bas un succès grandis-
sant.          	            Caroline Cauwe

Tournoi le vendredi 28 juin 
de 19h à 23h au Complexe

de Gevrey-Chambertin 
Champ Franc

Xavier Coley – 06 47 53 70 57

SPORT
SPÉCIAL IMMO
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RADIO LOCALE

K6FM : tous les feux sont au vert
70 000 auditeurs semaine, 12 000 auditeurs 
jour, 6 personnes employées à temps plein, 
un chiffre d'affaires de 600 000 €, une crois-
sance à deux chiffres et des résultats finan-
ciers intéressants qui sont le fruit d'un gros 
travail réalisé par Franck Pelloux pour faire 
de K6FM « la » radio locale de Dijon. Et les 
perspectives de développement territorial 
ne manquent pas.

« J'étais un homme de ra-
dio et je gérais cette so-
ciété comme une radio. 
Aujourd'hui, je reste un 
homme de radio mais je 
gère la radio comme une 

entreprise  » explique avec un sourire mali-
cieux Franck pelloux. Pour faire simple, de-
puis trois ans tout ce qui coûte cher et qui ne 
rapporte pas n'a plus sa place que ce soit dans 
le fonctionnement ou sur la grille des pro-
grammes. Et les résultats, les bons, ne se sont 
pas fait attendre. « Ce qui ne nous empêche 
surtout pas de faire preuve de réactivité et 
nos auditeurs le savent. Nous n'avons pas les 
moyens de faire la course à l'échalotte avec 
d'autres médias mais il nous arrive très fré-
quemment de sortir des exclusivités. Olivier 
Dall'Oglio qui signe à Brest, c'en est une ».  

7 ans avec 
Jean-Pierre Foucauld
K6FM est une radio privée locale qui est née 
il y a 11 ans, en 2008, à une époque où la crise 
laissait peu de place à l'initiative. Mais le projet 
tenait la route et le CSA, gardien des lois en 
la matière, s'est laissé facilement convaincre 
par le dossier présenté par Franck Pelloux, 
« vieux routier » des ondes et professionnel 
reconnu. 

Car la radio, c'est sa vie. Les études, il les a 
arrêtées pour elle. Il a connu l'explosion des 
radios libres avant de démarrer l'aventure en 
1982 dans une radio grenobloise, RVI (Radio 

des vallées de l'Isère). Il avait 17 ans. Ensuite, 
c'est Radio France, à Nancy. « J'ai vite com-
pris que ce n'était pas pour moi. Deux grèves 
en neuf mois, je me suis fait traiter de collabo 
parce que je voulais travailler et, en plus, in-
terdiction formelle de toucher à la technique. 
J'ai failli être dégoûté de faire ce métier à 
tel point que je me suis retrouvé à faire le 
disc-jockey une saison à la montagne jusqu'à 
ce que ma mère 
m'informe un 
matin au réveil 
que Jean-Pierre 
Foucauld cher-
chait des nou-
veaux talents. 
J'ai envoyé une 
K7 et je me 
suis retrouvé 
sur RMC, la 
Radio du Soleil, 
boulevard Prin-
cesse Char-
lotte à Monaco, 
au milieu de 
400 autres sala-
riés ». 
Belle expé-
rience qui dure-
ra 7 ans. Franck 
Pelloux rejoint 
ensuite Paris 
et le groupe 
Lagardère, au 
sein d'Europe 
2 comme ani-
mateur avant 
de prendre la 
direction, en 
2000, d'une 
« plaque régio-
nale » de cette 
même radio... 
à Dijon. Et il y 
a eu cet appel à candidature pour cette fré-
quence 101.6 à Dijon qui marqua la naissance 
de K6FM. 

Deux nouvelles fréquences  
numériques terrestres
Voilà déjà quelque temps que Franck Pelloux 

cherchait un développement territorial. C'est 
chose faite depuis peu avec les résultats de 
l’appel aux candidatures en DAB+ (Digital 
Radio Broadcast) lancé en juillet 2018 par 
le CSA qui accorde deux fréquences nu-
mériques terrestres à la radio dijonnaise. 
La première sur l’allotissement Dijon Local 
qui permettra de dupliquer intégralement le 
programme actuel, dès 2020. La seconde sur 

l’allotissement « 
Dijon étendu » 
couvrant les dé-
partements de 
Saône-et- Loire, 
Côte d’Or et 
Haute-Marne. Ce 
qui offrira à terme, 
en 2024, une zone 
de diffusion de 
plus de 1 110 000 
habitants. Avec les 
villes de Beaune, 
Chalon sur Saône, 
Tournus, Cha-
rolles, Montceau 
les Mines, Autun, 
Le Creusot, Lons 
le Saunier, Au-
tun, Dole, Gray, 
Langres, Chau-
mont, Montbard, 
Vitry le François... 
«  Sur cette se-
conde fréquence, 
un nouveau pro-
gramme sera 
créé, un petit peu 
plus adulte que le 
K6FM actuel et in-
cluant la diffusion 
d’artistes régio-
naux une fois par 
heure, en collabo-
ration avec notre 

site communautaire et webradio régionale 
k6fmbfc.com  » précise encore Franck Pel-
loux avec ce sourire toujours malicieux... 

J-L. P
(1) Sources Médialocale/Médiamétrie.
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De nouveaux horizons s’ouvrent pour l’équipe de K6FM

Franck Pelloux, la radio, c'est sa vie

Cocoon  
Collectif métissé  

Sophie Tapie, Marc Fichel, John M  
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Par Raphaël Moretto
INTÉGRALE  
JIM JARMUSCH
Puzzle cinématographique franco-belge 
de Justine Triet avec Virginie Efira, Adèle Exarchopoulos, Gaspard 
Uliel et Niels Schneider.

C’est
dans

l’Erre

Les films et les séries 
que j’adore adorer… 

ou abhorrer…

MIDNIGHT SPECIAL 

RAPHAËL A VU

Générique. Nous sommes 
dans le Sud perdu des 
USA, au crépuscule. Sur 
les radios, les postes de 
télévision, un message an-
goissant est martelé, une 
alerte enlèvement pour un 
petit garçon de huit ans  : 
« Il est blanc, les yeux bleus 
et les cheveux châtain. Il 
mesure 1m40 et pèse 25 
kilos. » Il a été kidnappé 
par deux hommes dont l’un, Roy Tomlin (Michael Shannon), serait armé et 
particulièrement dangereux.
Mais chez Jeff Nichols, le réalisateur du film, rien n’est jamais vraiment conforme 
aux apparences. Dans une chambre de motel sinistre, dans l’habitacle d’une 
vieille voiture, deux hommes, effectivement armés et l’air déterminé, entourent 
un garçonnet qui correspond à la description et qu’ils cachent soigneusement 
sur le siège arrière de la bagnole. Aucune violence de leur part. Ils se montrent 
attentifs, prévenants, affectueux envers le gosse. Ils semblent vouloir le proté-
ger et l’enfant lui-même paraît consentir à son propre enlèvement, voire en 
être le co-organisateur.
Dans cet univers, tout est trouble, trompeur, rien n’est sûr. Les situations 
ne sont peut-être pas ce qu’elles sont. Les paysages en cachent sans doute 
d’autres. Les médias, les autorités ne sont pas fiables et truquent l’information. 
L’enfant n’est pas seulement un petit bonhomme de huit ans. Pourquoi porte-
t-il d’épaisses lunettes bleues hermétiques (style lunettes de plongée – ou de 
soudeur) ? Pourquoi ses « ravisseurs » évitent soigneusement de l’exposer à la 
lumière du jour, à toute lumière trop intense ?
Attention, je sais à quoi vous pensez mais c’est une fausse route. Nous n’avons 
pas affaire à un bébé vampire. Jeff Nichols se plaît à déjouer les clichés et les 
pistes trop évidentes. Le jeune Alton (c’est le prénom du gamin) a l’air d’un en-
fant sage, gentil, intelligent, mais il n’est pas que cela. Parfois, des jets de lumière 
d’une puissance infinie jaillissent de ses yeux (et on comprend que les lunettes 
sont là moins pour le protéger que pour protéger les autres), il parle « en lan-
gues », c’est-à-dire qu’il manie avec aisance toutes les langues étrangères qu’il 
a entendues (ou non), il énumère des chiffres et des mots qui « contiennent 
des données hautement confidentielles, lesquelles n’ont été transmises que 
par satellite et sous des formats inviolables » précisera plus tard un agent de la 
NSA, une barbouze si vous voulez.
Si proche et si lointain, Alton s’avère à la fois terriblement humain, fragile, en-
fantin et d’une essence différente, supérieure. Le casting a déniché pour l’in-
carner un petit acteur étonnant (Jaeden Liederher) qui suggère à merveille le 
double caractère à la fois attendrissant et objectivement redoutable de cet 
être aussi touchant qu’impavide.
On comprend vite que Jeff Nichols se sert d’un thème très classique de la 
science-fiction : celui de l’enfant aux pouvoirs mystérieux, à proprement parler 
inhumains. De telles aptitudes sont bien sûr convoitées par des forces, des ins-
titutions encore plus malfaisantes que le plus terrifiant des mutants. D’un côté, 
une secte religieuse voit dans Alton un Sauveur messianique qui dévoile le des-
tin du monde et protègera ses fidèles de l’Apocalypse imminente. De l’autre, 
la police, l’armée, le FBI, la CIA, pires évidemment, voient en lui une « arme » à 
disséquer, à comprendre, à maîtriser et bientôt à utiliser…
Roy Tomlin est en réalité le père du garçon, et il a donc enlevé, disons libéré, 
son propre fils du « Ranch » où la secte évoquée plus haut le séquestrait et 
le vénérait. Pour cela, il a reçu l’aide d’un vieil ami (Joel Edgerton), policier de 
base (il y a donc au moins un bon flic dans ce film). Mais maintenant, ils ont 
à leurs trousses les tueurs de la secte, les agents sans scrupules de l’Etat et 
même les satellites espions. A un moment donné, très précis, ils devront avoir 
atteint un lieu tout aussi précis où l’enfant pourra assumer sa véritable nature. 
Celle d’un mutant ? D’une entité surnaturelle ? D’un extra-terrestre enfermé 
dans un corps humain ? 
Non, rien de tout cela… J’ai dit que Jeff Nichols était un auteur et un réalisa-
teur vraiment original et inventif. Vous pouvez le vérifier (et découvrir la vraie 
nature d’Alton) en regardant ce film sobre, dense, elliptique, découpé à la se-
conde près – et qui a l’intelligence de ne pas tout expliquer. Un film qui mêle 
subtilement le thriller, la chronique sociale, la méditation sur l’amour paternel 
et la meilleure science-fiction. 

Références : Midnight Special, USA, 2015
Réalisateur et scénariste : Jeff Nichols.
Interprètes :  notons la présence du dramaturge et acteur Sam Shepard dans le rôle 
du gourou de la secte, manipulateur et cauteleux à souhait.
Edité en DVD chez Warner Bros Video.

D 
ans le récent trailer qui annonce la 
rétrospective de six films de Jim Jar-
musch dans des versions restaurées, 
on peut entendre le titre « I put a 
spell on you  » (littéralement, «  je 
t’ai jeté un sort ») de Screamin’Jay 

Hawkins, ballade certainement un peu plus heurtée 
qu’elle n’aurait dû l’être, le chanteur étant ivre lors 
de la session d’enregistrement en 1956. Musique et 
cinéma sont intimement liés dans le cinéma si parti-
culier de Jim Jarmusch, œuvre qui semble naître de 
ses personnages, interprétés souvent par de grands 
musiciens  : trois films en noir et blanc et trois en 
couleurs pour le début de carrière de cet ancien as-
sistant de Wim Wenders, révélation de la Croisette 
en1984 avec Stranger than Paradise. 
Dans ce deuxième long-métrage, Caméra d’Or à 
Cannes et Léopard d’or au festival de Locarno, la 
jeune Eva  (la chanteuse et violoniste hongro-amé-
ricaine Eszter Bálint) quitte la Hongrie, retrouvant 
son cousin Willie (John Lurie à nouveau) et son pote 
Eddie (Richard Edson, batteur de Sonic Youth). Ina-
daptés à cette terre de désillusions, tous les trois 
partent de Miami découvrir le paradis de la Floride 
et le royaume du jeu. Stranger than Paradise marque 
une date dans l’histoire de la nouvelle vague améri-
caine, hommage au road-movie et à Wim Wenders, 
qui remporte la Palme d’or cette même année 1984 
pour Paris Texas. Un beau coup double pour le ciné-
ma d’auteur lent, profond et hypnotique du milieu 
des eighties.
Quatre ans auparavant, son film de fin d’études, Per-
manent Vacation définit déjà le style de son auteur : 
poétique, contemplatif avec un goût pour la solitude, 
l’errance, les marginaux et la musique, singulièrement 
celle du saxophoniste John Lurie, qui deviendra un 
des acteurs fétiches de Jarmusch. Permanent Va-
cation est le récit de deux jours et demi de la vie 
d'Aloysious Parker, jeune vagabond confronté à des 
situations diverses et à des gens pratiquement tous 
étrangers au monde du travail quotidien. L’image 
brute, raccord avec le propos, est proche du super 8.
Promu nouvelle idole du cinéma indépendant améri-
cain, Jarmusch revient sur la Croisette en 1986, mais 
cette fois en compétition, avec Down by Law : dans 
une cellule de Louisiane se retrouvent Jack (l’inévi-
table John Lurie), un petit proxénète, et Zack (Tom 
Waits qui signe aussi la musique du film), un disc-jo-

ckey. Les deux hommes se détestent. Roberto (le fu-
tur grand réalisateur Roberto Benigni), un Italien, les 
réconcilie. Tous les trois s’évadent et errent dans les 
marais. Jarmusch affine son style avec humour dans 
de longs plans-séquences, s’appuyant encore une fois 
sur un trio de comédiens qui ont d’autres cordes 
sensibles à leurs instruments.
Trois ans plus tard, dans Mystery train, à Memphis, 
la ville du King, un couple de Japonais en pèlerinage, 
une jeune femme venant chercher les restes de son 
mari, quelques copains dépressifs et alcooliques vont 
se croiser dans un hôtel minable, sans vraiment se 
rencontrer, dans une sorte de comédie romantique 
et nostalgique. Le titre du film est également celui 
d’une chanson d’Elvis Presley, et on peut noter les 
apparitions des célèbres chanteurs Joe Strummer 
des Clash, Screamin’Jay Hawkins et Rufus Thomas. 
Jarmusch revient à la couleur avec ce puzzle cinéma-
tographique, poétique et graphique.
Adepte également du format court, Jarmusch réalise 
en 1991 le film à sketches Night on Earth, racontant 
cinq rencontres entre un chauffeur de taxi et un ou 
une passagère, dans cinq villes du monde. La distribu-
tion est prestigieuse : Gena Rowlands, Winona Ryder, 
Roberto Benigni, Béatrice Dalle, Isaach de Bankolé 
… Le cinéaste américain tourne aussi une série de 
courts-métrages intitulés Coffee and cigarettes, dans 
lesquels on retrouve son univers décalé et ses co-
médiens fétiches. L'un des courts est couronné d'une 
Palme d'or en 1993.
Après cette nouvelle récompense cannoise, Jim Jar-
musch revisite le western avec Dead Man, œuvre 
onirique présentée à Cannes, portée par un Johnny 
Depp à la présence magnétique. Ce voyage funèbre 
et rimbaldien dans un noir et blanc éclatant est une 
invitation à passer sur « l’autre rive ». Une autre di-
mension sans doute appelée cinéma.

MOTS CROISÉS N°24

Horizontalement
1- Commune du Var. 
2- La repasser le soir, ça ne fait pas un pli. Renforce l’affirmation. 
3- Premiers pas dans l’établissement d’une bonne relation. 
4- Investir à plus ou moins long terme. 
5- Fait jouer avec le cerf-volant. Habitant. 
6- Pas blond de naissance. Vallée fluviale. 
7- Regagne. 
8- Témoignent de la survivance du passé. Se fait mousser durant la tournée des bocks. 
9- Dont on vient de parler. 
10- Parler du Christ, sans abus de langage. 
11- Prix Nobel de littérature en 1947. C’est la cité des géants au confluent des Dendre. 
12- Auront un rôle important dans la fonction publique d’Etat. 

Verticalement
1- Constatation d’un véritable phénomène de rejet. 
2- Etait naguère battu au son du tambour. Chanteur derrière les barreaux. 
3- Mettre en œuvre une mesure d’éloignement. Sujet sur lequel on est très à cheval. 
4- C’est une bonne sœur. Accélérer le processus de dégradation. 
5- Ne pèse pas lourd dans la balance. Couché non sans mal. 
6- Essence bien enracinée au Canada. Il est rare qu’elle dorme sous les ponts. 
7- Voiture de luxe à la française. Golda pour les intimes. Précis mais en vrac. 
8- Article pour dame. Régies. Au bout du rouleau.
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Retrouvez les solutions dans le prochain numéro.

SolutionS du N° 130
Horizontal : : 1- Retrouve. 2- Epreuve. 3- Aïoli. Tr.  4 - Pleure. 5- Pêne. Tag. 6- 
Are. Caro. 7- Sali. 8- Id. Co. Ns. 9- Tontine. 10- Idées. En. 11- Ourson. 12- Nef. 
Naïf. 

Vertical : 1- Réapparition. 2- Epiler. Dodues. 3- Troènes. Nerf. 4- Relue. Actes. 
5- Ouir. Cloison. 6- UV. Etai. Na. 7- Vêt. AR. Née. 8- Ragots. Nef.

COUPS DE COEUR

de Faustine

Changer l’eau 
des fleurs
Valérie Perrin, 
Livre de poche, 8€90

V iolette Toussaint la cinquantaine est gar-
dienne de cimetière dans un petit vil-
lage de Bourgogne, elle connaît tout de 
ceux qui peuplent son cimetière et de 
ceux qui viennent fleurir leurs tombes ! 
L’histoire de cette femme étonnante va 

nous être contée! C’est une véritable aventure hu-
maine, belle et émouvante que nous offre l’auteure. 
À lire de toute urgence !

Une monnaie parallèle
C’EST À LIRE

22 Rue des Forges, 21000 Dijon
03 80 44 12 55

Journaliste pendant 20 ans au Nouvel ob-
servateur avant de rejoindre la rédaction 
du magazine économique Challenges, Jean-
Gabriel Fredet a publié il y a un an chez Al-
bin Michel un ouvrage plus que jamais d'ac-
tualité sur la marché de l'art contemporain 
Requins, caniches et autres mystificateurs. 
C'est pourquoi il fait l'objet de cette chro-
nique.

l a page de couverture est ornée 
d'une représentation du fameux 
«  Balloon dog  » 
l'oeuvre iconique 
de Jeff Koons, qu'on 
trouve reproduite 

en cinq teintes différentes, celles 
qu'on voit sautiller dans le film La 
nuit au musée 2 avec Ben Stiller. 
D'emblée l'auteur nous prévient 
que nous entrons dans «  un 
monde fou, fou, fou... où des finan-
ciers et des entrepreneurs riches 
à milliards payent 15 millions de 
dollars pour un cow-boy qui fait 
de son sperme un lasso (My lone-
sone cowboy, de Takashi Muraka-
mi), ou 20 millions pour un requin 
plongé dans le formol (The shark, de Damien 
Hirst) , ou encore 58 millions pour un chien 
en acier inoxydable imitant une baudruche... » 
Et de décrire un univers aux pratiques opa-
ques, peuplé de collectionneurs-spéculateurs 
et d'artistes âpres au gain qui utilisent sans 
complexe les recettes du marketing, pro-
duisent en série et manient la provocation.
Il fustige avec verve « la bulle des prix, des ego 
et des gogos » à l'oeuvre dans le marché de 
l'art, un univers sans foi ni loi où des managers 
futés et affûtés manipulent les prix à l'abri des 
regards et dictent leur volonté dans l'indiffé-
rence de la critique et des conservateurs de 
musées qui  « tétanisés par la peur de rater 
les nouveaux impressionnistes  » regardent 
ailleurs .
« Provocation des artistes, conformisme des 
amateurs » prévient Fredet : « L'art contem-
porain qui devrait nous aider à comprendre 
le monde danse aujourd'hui sur un volcan ».
On s'en voudrait de toujours suivre ses 
conclusions mais il faut bien avouer que 
l'auteur, en spécialiste de la question, trouve 
souvent des arguments qui emportent l'ad-

hésion notamment lorsqu'il décrit le monde 
et les pratiques de ces méga-collectionneurs, 
quelques dizaines de personnes richissimes 
dans le monde, qui ne se contentent pas d'ac-
quérir des oeuvres de leur choix (et c'est 
leur entière liberté) mais qui investissent les 
conseils d'administration des grands musées 
(et c'est là que les choses se gâtent).
Car ils peuvent avoir la tentation de cofinan-
cer des shows qui valorisent leurs propres 
collections. En 2014, une étude américaine 
révélait qu'au cours de la décennie écou-

lée, 80% des expositions des plus 
grands musées d'outre-Atlantique 
avaient célébré les stars du mo-
ment (Koons, Hirst, Murakami, 
Basquiat) dont ces mêmes col-
lectionneurs possèdent une part 
importante des oeuvres. Consé-
quences : cette concentration 
tend à uniformiser le goût du pu-
blic d'une part ; le marché de l'art 
fonctionne désormais comme une 
véritable économie de casino .
« L'art est un système de croyance 
et le marché le lieu où s'exprime 
cette croyance  ». Ainsi pour le 
grand galeriste Larry Gagosian, la 

valeur est un acte de foi collectif, auto -réali-
sateur . A condition que la flamme censément 
portée par les marchands soit sans cesse réa-
nimée . « S'il n'y a plus de croyance » souligne 
l'auteur, « dans la pertinence de ce que dit le 
marché, dans des prix tellement fous qu'ils ne 
veulent plus rien dire, tout peut basculer. La 
crise survient sans crier gare ».
Un essai stimulant où vous apprendrez aussi 
comment la France qui détenait encore les 
deux tiers du marché de l'art contemporain 
dans les années 70 a été progressivement dé-
trônée et pourquoi les grands et vrais talents 
que sont Pierre Soulages, Christian Boltanski, 
Annette Messager, Pierre Huyghe ou Camille 
Henrot peinent à être reconnus à l'interna-
tional faute de pouvoir être suffisamment 
épaulés.

Pierre. P. Suter

Requins, caniches et autres mystificateurs
Jean-Gabriel Fredet
Albin Michel - 22 euros.

Intégrale Jim Jarmusch, à l’Eldorado à 
partir du 19 juin 2019.
Ses 6 premiers films :
Permanent Vacation (1980)
Stranger than paradise (1984)
Down by Law (1986)
Mystery train (1989)
Night on Earth (1991)
Dead Man(1995)
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ARTDISPARITION

François-André Allaert : 
médecin au long cours

Ming : un homme sans concession !
Ces 7es  rencontres littéraires  de « Clameur » 
- intitulées « Mon œil ! Le roman de l’art » - 
ont donné l’occasion de croiser aux cimaises 
auteurs, essayistes, en un mot gens de lettres 
concernés par la peinture et la sculpture, 
ou encore par les créateurs aussi bien que 
par les faussaires. Ce programme était bien 
évidemment en lien avec la réouverture du 
Musée des Beaux-arts, qui fait la part belle 
à Yan-Pei-Ming. 

I nvité au Consortium à dialoguer 
avec le critique d’art et essayiste 
Bernard Marcadé, Ming a enchanté 
le public par sa façon de penser, de 
vivre son art sur un mode absolu-
ment pas conventionnel : « Le joli ne 

m’intéresse pas. Le beau, le tragique oui ! Je 
fais ça pour moi. Ca m’est essentiel …»
Entre questions et réponses scandant cette 
rencontre avec le public, Ming s’est expliqué 
sur l’intitulé de son exposition L’Homme qui 
pleure actuellement au Musée des Beaux-
arts de Dijon, ainsi que sur toutes ses autres 
expositions - à Ornans ou dans un proche 
avenir à l’étranger dont l’Allemagne… Sa saga 
picturale ? Le duel, la déchirure spectaculaire 
de l’infiniment grand  – l’univers en guerre, 
des villes en feu, des paysages explosés par 
«  les guerres passées, actuelles ou futures, 
toutes inévitables car ancrées au cœur de 
l’homme qui pourrit tout  »  - avec l’infini-
ment microscopique et intime des drames, 
des deuils, des épisodes mortifères qui ont 
jalonné, jalonnent et jalonneront son passage 
sur terre. 
Mais l’homme a su également se montrer 

charmant, bourré d’humour sur 
lui-même. Mieux ! D’une authenti-
cité déconcertante qui a constitué 
une arme irrésistible de séduction 
auprès de l’auditoire du Consor-
tium. Et alors, comment dire ? Le 
succès appelant le succès, face 
aux nombreuses propositions qui 
lui sont faites d’exposer dans le 
monde entier, Ming de répondre 
ainsi à Bernard Marcadé l’interro-
geant sur le « pourquoi » de son 
autre exposition à Ornans, chez le 
grand Courbet : « La directrice du 
musée m’avait sollicité auparavant. 
Je m’étais alors dit : On va mettre à 
ta disposition à peine trois salles… 
J’ai laissé tomber. Elle m’a de nou-
veau sollicité en me disant que ce 
serait dans le cadre du bicentenaire 
de la naissance de Courbet. Et là, je 
me suis dit : C’est pour toi, tu vas 
avoir dix salles, et son atelier  ! ».  
Bien évidemment rires d’une salle 
sous le charme. Et quelques ins-
tants plus tard, moments graves 
et profonds – c’est tout ça Ming, 
en prise totale avec le duo/duel 
entre son côté sombre et sa face 
« lumière ». Il précisera sur une in-
tervention de Marcadé : « Ce qui 
m’intéresse, c’est de me mesurer 
à l’immense génie d’un Courbet, 
comme je l’ai d’ailleurs fait à Di-
jon avec Goya et Le Caravage. J’aime ce choc 
frontal entre eux et moi. »
Humour, dérision de soi – autant d’antidotes 

au vertige du succès – Ming conclura adroi-
tement son propos par cette confidence à la 
mode-pirouette  : « Oui, je suis né chinois à 
Shanghai, mais je me sens français dans l’âme. 

D’ailleurs, je n’ai rien, strictement rien d’un 
peintre chinois, car le « made in China » ça 
n’est pas cher ! »

Marie-France Poirier 

Toutes celles et tous ceux qui ont eu la 
chance de rencontrer ou d'approcher Fran-
çois-André Allaert ont ressenti cruellement 
sa disparition. Le médecin - chef d’entre-
prise est parti sans prévenir. Trop vite. Nous 
privant définitivement de son humanisme 
distingué. Les hommages rendus par Ma-
rie-Guite Dufay, présidente de la région 
Bourgogne – Franche-Comté, et François 
Rebsamen, maire de Dijon et président de la 
Métropole, résument parfaitement son im-
pressionnant parcours. Mais il y a tellement 
de choses à dire sur celui qu’on surnommait 
affectueusement F2A...

C elui qui avait prêté le serment 
d’Hippocrate n’avait pas oublié 
que le médecin grec du siècle 
de Périclès, mais aussi philo-
sophe, appelait «  force de la 
nature  » cette énergie dont 

dépend notre capacité à la fois physique et 
morale d’agir et d’apprivoiser la vie plutôt 
que de la subir. C’est pourquoi il n’abandon-
nait que quelques heures au sommeil pour 
se consacrer au travail. Ce médecin de santé 
publique et juriste, pharmacien, Professeur de 
biostatistiques, spécialiste du droit de l’infor-
mation médicale et expert en cryptographie 
n'arrêtait pas de tromper le temps, sinon de 
l'ignorer. Premier arrivé – dernier parti… 
était son quotidien au sein de son entreprise 
où sa présence agissait comme un charme 
galvanisant. 

De Séoul à Dijon
CEN Biotech, il l’ a créée il y plus de 20 ans. 
La société occupe désormais 3 centres de re-
cherche d’une superficie totale de 2500 m2 

dans lesquels travaillent une trentaine de col-
laborateurs sur la zone d’activités Mazen Sul-
ly. CEN Biotech s’investit dans les nouvelles 
technologies à la fois en proposant un nou-
vel outil de recueil de données cliniques sur 
smartphone mais également en développant 
de nouveaux partenariats avec l’industrie 
des objets connectés de santé. C’est pour-
quoi François-André Allaert  avait élargi son 
groupe il y a peu avec la création de CEN 
Connect qui propose des applications sur 
smartphone innovantes dans le domaine de 
la santé mais aussi un accompagnement des 
industriels qui le souhaitent sur des théma-

tiques comme la sécurité des données médi-
cales informatisées. Car pour lui, ce n’est pas 
seulement avec des antivirus et des firewall 
que l’on mène une politique de sécurité in-
formatique, c’est par une prise de conscience 
forte de tous les acteurs hospitaliers de leur 
responsabilité vis à vis des informations que 
les patients leur ont confiées. 
Le colloque OCS sur les objets connectés de 
santé et l’intelligence artificielle qu’il organi-
sait chaque année à l’automne était l’occasion 
d’avoir une véritable réflexion éthique et de 
repenser la manière dont nous serons soi-
gnés non pas dans 20 ans mais dans 5 ans…
L’homme de la ville qui aimait les ambiances 
bucoliques et champêtres, et plus particu-
lièrement la Toscane, avait très vite compris 
qu’un homme n’est rien sans le paysage et 
le terreau qui l’ont façonné. C’est pourquoi 
il était capable de mettre au point avec des 
Coréens le sel Symbiosal®, résultat d’une re-
cherche de plusieurs années sur la réduction 
de la toxicité hypertensive intrinsèque du sel 
de table  et de travailler avec des entreprises 
locales comme Mulot et Petitjean pour dé-
velopper avec son Centre d’Investigation Cli-
nique Cen Nutriment, 3 pains d’épices enri-
chis en ingrédients naturels actifs disposant 
des allégations de santé prévues par l’agence 
européenne de sécurité sanitaire. 

Boulimique créateur
D'un pragmatisme professionnel sans égal, 
François-André Allaert aurait pu faire sienne 
la devise chinoise : « Qu'importe qu'un chat 
soit blanc ou noir pourvu qu'il attrape les 
souris ». Dans le monde feutré des patrons, 
où il est de bon ton de ne jamais dévoiler ses 
convictions profondes, cette sincérité était 
son élégance. Elle était aussi, même s'il s'en 
serait défendu, une forme de courage.
Le médecin était un patient obstiné et un en-
thousiaste invétéré qui n'a jamais eu honte de 
se regarder dans le miroir que ses idéaux et 
ses rêves lui présentaient.
François-André Allaert, boulimique créateur, 
faisait aussi profession de curiosité. Pour lui, 
une rencontre, c’était toujours une aven-
ture, une confrontation avec d’autres idées, 
d’autres façons de penser, affichant ainsi une 
vision jamais figée de l’homme et de la so-
ciété.

Jean-Louis Pierre

Attentif au développement de sa ville
C’est en 2014 que François-André Allaert est devenu président de Di-
jon Métropole Développement, une agence de développement écono-
mique visant à favoriser le maintien et le développement de l’activité 
et de l’emploi sur le territoire en proposant différents services aux 
entreprises. Encore récemment, dans nos colonnes, il se félicitait des 
bons résultats enregistrés en 2018 en matière de création d’emplois 
sur l’agglomération. Et c’est avec beaucoup de fierté qu’il menait la 
bataille de l’attractivité… 

« Un éminent chef d’entreprise, 
amoureux de sa ville »
« C’est avec beaucoup de tristesse et d'émotion que j’ai appris le décès de François-André Allaert, 
président de Dijon Métropole Développement. Notre ville perd un éminent chef d’entreprise, amou-
reux de sa ville.
Docteur en médecine, pharmacie, bio statistiques, médecin de santé publique et angiologue, diplômé 
de droit public et d’économie médicale, il était doté d'un curriculum vitae exceptionnel.
Adjoint au maire de la Ville de Dijon, de 2001 à 2008, chargé des relations internationales et des bio-
technologies, il fut élu au Grand Dijon, de 2008 à 2014, vice-président aux relations internationales, 
aux congrès et à la représentation de l'agglomération. Depuis juin 2014, en tant que président de 
Dijon Métropole Développement, il n'a eu de cesse de contribuer au rayonnement et à la promotion 
de notre territoire. 
François-André Allaert a consacré toute sa vie, toute l'étendue de ses talents au monde économique 
et scientifique dont il était imprégné. C'était un homme cultivé et visionnaire, toujours tourné vers 
l'avenir, la recherche et l'innovation.
Fondateur de l’association « Santé et Droits des Patients », il s’investissait quotidiennement pour la 
défense des usagers du système de soins aux côtés de nombreuses associations dijonnaises.
Tous ceux qui l'ont connu et côtoyé garderont le souvenir d'un homme entier et absolument pas-
sionné. »

François Rebsamen
Maire de Dijon

Président de Dijon Métropole

« La Bourgogne et la Franche-Comté 
lui doivent beaucoup »
« Je suis profondément attristée par la disparition prématurée du Professeur Fran-
çois-André Allaert intervenue dans sa 59e année - un homme d’une grande qualité 
humaine, un intellectuel brillant, d’une grande simplicité.
La Bourgogne et la Bourgogne-Franche-Comté lui doivent beaucoup.
Le développement économique, les biotechnologies, la recherche médicale étaient 
ses passions. Visionnaire, entrepreneur accompli et fondateur du Groupe CEN, 
installé au parc Mazen-Sully, il avait compris combien alimentation et santé étaient 
les meilleures alliées.
Homme politique engagé à Dijon et à la Métropole, il était féru de relations inter-
nationales.
Le Professeur Allaert était un immense pionnier développeur et inventeur. Par-
tenaire incontournable de l’innovation en santé publique, il venait de concevoir 
IDiabète, un outil qui a su mettre le numérique au service des patients diabétiques. 
Nous venions de lancer ensemble cette carte d’identité numérique, dont le succès 
lui doit beaucoup ».

Marie-Guite Dufay
Présidente de la Région Bourgogne-Franche-Comté

François-André Allaert avait le développement économique dans son ADN

Courbet vu par Ming
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LE MEILLEUR POUR LA FAIM

Château Bourgogne : 
des travaux qui font monter le Mercure

L es cuisines du restaurant « le 
Château Bourgogne » (1) sont 
désormais à la vue des clients qui 
peuvent désormais avoir un œil 
gourmand sur l'équipe au travail. 
L'établissement que dirige Alexan-

der Krips, qui avait commencé sa cure de ra-
jeunissement avec une nouvelle décoration de 
la salle du restaurant en 2017, achève ainsi une 
nouvelle phase de travaux qui fait de Gonzalo 
Pineiro le ^plus heureux des chefs de cuisine.
La finalité de ces travaux, c'est d'induire une 
meilleure ergonomie et plus de réactivité. Le 
tout, évidemment, au service de la qualité. 
L’idée force était de redistribuer les espaces 
culinaires, de séparer la préparation restaura-
tion de la préparation traiteur. Pari réussi avec 
la réalisation de 3 niveaux de création culinaire 
avec de nouveaux fourneaux pour le restau-
rant, un laboratoire-traiteur et un atelier pâ-
tisserie, et une cuisine dédiée aux réceptions 
dans les salons à l’étage. L’équipement global 
permet désormais de préparer sereinement 
des commandes pouvant aller jusqu’à 6 000 
convives, en même temps.
Les investissements ont permis de remettre 
à neuf tous les équipements de cuisine, pour 
acquérir des modèles de dernière génération. 
La brigade de cuisine a intégré de nouvelles 
méthodes de travail avec l’arrivée de l’induc-
tion, l’achat d’un «VarioCooking» haut de 
gamme pour faire mijoter les plats et adopté 
un nouveau mode de cuisson au four dit « ré-
génération», qui permet de garder les mets à 
température tout en préservant les qualités 
nutritionnelles, grâce à un humidificateur inté-
gré.
Désormais au Château Bourgogne, le spectacle 
est dans la salle, en cuisine... et dans l'assiette.

(1) Le restaurant « Le Château Bourgogne » est propriété 
de la famille Jacquier. Il est intégré à l’hôtel Mercure Dijon 
Centre Clemenceau qui fait partie du groupe Hôtels Bour-
gogne Qualité depuis 1980. Le groupe compte aujourd’hui 
13 hôtels, dont 12 en Bourgogne, de l’économique au 5 
étoiles, 7 restaurants gourmets et gastronomiques et un nou-
vel établissement à Paris, le Mercure Paris 17 Batignolles, 
inauguré en 2018.

Les travaux 
en chiffres

Patrick Jacquier Alexander Krips

Le chef Gonzalo Pineiro et son équipe

Une cuisine exceptionnellement testée par les invités le temps de l’inauguration

1 cuisine 
dédiée aux 
réceptions

1 laboratoire 
traiteur 

pour le froid

4 mois 
de travaux

1 laboratoire 
traiteur pour 

le chaud

3 fois plus 
de surface 

traiteur

280 m2 
d’espace 
culinaire 

sur 3 étages

900 000 € d’investissement 
dont 500 000 € 
d’équipements 

et 400 000 € de travaux

1 cuisine 
dédiée au 
restaurant

1 atelier 
pâtisserie 

(traiteur et 
restaurant)
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LE MEILLEUR POUR LA FAIM RECETTES

Le Bistingo : la belle adresse La cuisine provençale : 
un avant goût de l'été

Charlotte 
de tomate-mozza

Laver, sécher les tomates, les couper en tranches pas trop fines.

Faites fondre la mozzarella dans la crème sur feu doux avec l’agar-agar tout en 
remuant.
Porter doucement à ébullition et ajouter le vinaigre d’ail, le piment 1 cuillère à 
soupe d’herbes finement ciselées, sel et poivre.

Disposer des cercles sur les assiettes de service.
Déposer les tranches de tomate dans le fond et sur le périmètre intérieur des 
cercles.
Verser la préparation à la mozzarella et réserver au frais pendant 2 heures.

Retirer les cercles pour servir et accompagner de quelques feuilles d’herbes et de 
salade arrosées d’un filet d’huile d’olive. 

Pour 4 personnes :

•	 4 belles tomates
•	 1 boule de mozzarella di bufala
•	 20 cl de crème liquide
•	 3 g d’agar-agar
•	 1 pincée de piment d’Espelette
•	 1 cuillère à soupe de vinaigre d‘ail
•	 Thym, ciboulette, basilic
•	 Roquette, mâche
•	 Huile d’olive fruitée
•	 Sel, poivre

http://www.epicetoutlacuisinededany.fr

LA RECETTE DE DANY

20 min

La Cuisine provençale - Dany Mignotte - Editions Gisserot - 5 €

Le Bistingo et sa cuisine sont à l'image 
de sa gérante et cheffe Angélique 
Lours : simples, élégants, authentiques 
avec du caractère.

Autant dire d'emblée qu'on aime cette 
adresse, où « tout est fait maison », et 
qui est ouverte depuis 7 ans, Passage 
Darcy, au coeur névralgique de Dijon 
avec sa petite terrasse calme et accueil-
lante.
Avec sa cuisine du soleil méditerra-
néenne et italienne, c'est tout une 
culture et une gamme étendue de sa-
veurs qui vous sont proposées.
Lieu de l’échange et de l'influence bien 
plus que de l’origine, la cuisine n’est pas 
une identité fermée. Un produit local 
trouve souvent sa vraie traduction cu-
linaire ailleurs. Avec la cuisine italienne, 
et plus généralement la cuisine du 
sud, on n’en finit plus de décliner les 
richesses d’une gastronomie aux mille 
variations recueillant et réinventant un 
héritage qu'Angélique sait réinterpré-
ter et magnifier en préparant de déli-
cieuses recettes à base de légumes, de 
pâtes, de viandes et de poissons acquis 
chez les meilleurs artisans et  produc-

teurs locaux.
La carte du déjeuner est renouvelée 
chaque jour et volontairement res-
treinte pour garantir une qualité et 
une fraîcheur des produits de saisons 
optimums. Une cuisine délicieuse, sans 
chichi, à l'excellent rapport qualité 
prix. Ici, on déjeune pour moins de 20 
euros, par exemple d'une Focaccia en 
entrée, suivi de tagliatelles à la truffe 
noire d’Italie et ses éclats de noisettes, 
pour finir par une tarte… à tomber. 
Pour découvrir chaque jour différents 
plats mitonnés par Angélique, le mieux 
est que vous preniez l'habitude de fré-
quenter cette adresse.
L'endroit est chaleureux comme l'ac-
cueil et il est recommandé de réserver 
le midi l'une ou l'autre des 35 places 
disponibles. On peut y prendre le petit 
déjeuner copieux à partir de 8 heures 
et revenir  entre amis pour une soirée 
apéritive autour d'assiettes de charcu-
terie italienne jusqu'à 20 h 30.On ap-
précie alors en terrasse la tranquillité 
et la douce fraîcheur du Passage Darcy.

Pierre P. Suter
Photo Jérémie Pierre

Le Bistingo
13 Passage Darcy - Dijon - 03 80 30 61 38

Ouvert du Lundi au samedi  de 8h à 20 h 30
Le midi : service de restauration de 12 h à 14 h

Bar à toute heure

LE GRETA 21 ACCOMPAGNE  VOS AMBITIONS

Agence commerciale
Cité scolaire Carnot

16 Bd Thiers - 21000 DIJON
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Dany a pris de vitesse les coureurs cyclistes qui vont bientôt prendre le départ de la Grande 
Boucle. On retrouve notre chroniqueuse et blogueuse culinaire à l'arrivée d'une nouvelle publi-
cation, la cinquième, La cuisine de Provence aux éditions Gisserot. Pour elle, le Tour de France 
des régions se poursuit à la plus grande satisfaction de son public de supporters et amateurs 
du bon goût.

« Voici pour cent francs du 
thym de la garrigue
Un peu de safran et un 
kilo de figues
Voulez-vous, pas vrai, un 
beau plateau de pêches

Ou bien d´abricots?
Voici l´estragon et la belle échalote
Le joli poisson de la Marie-Charlotte
Voulez-vous, pas vrai, un bouquet de lavande
Ou bien quelques œillets?
Et par dessus tout ça on vous donne en 
étrenne
L´accent qui se promène et qui n´en finit 
pas »...
On a tous dans l'oreille, surtout pour les 
plus anciens qui nous lisent, ce refrain de la 
chanson de Gilbert Bécaud Les marchés de 
Provence. C'est précisément cette ambiance 
que l'on retrouve dans le dernier livre de 
Dany, La cuisine de Provence, qui a tout le 
parfum de la garrigue où poussent le roma-
rin, le thym, la farigoule et la lavande. 
«  La Provence évoque en chacun d'entre 
nous le chant des cigales, les bords de la 
Méditerranée, l'accent chantant de Marseille 
immortalisé dans les films de Pagnol... et la 
cuisine généreuse et saine, riche en légumes 
et pauvre en matières grasses saturées se rapprochant du régime méditerranéen tant vanté par 
les diététiciens » explique Dany. Il est vrai que parmi les visages divers et charmants de la cuisine 
française, l'un des plus exquisement souriants est incontestablement celui de la Provence dont 
les plats repose sur les trois fondements que sont l'huile d'olive, l'ail et les herbes. Trois subs-
tances sacrées depuis la plus haute antiquité des civilisations méditerranéennes.
A la lecture de ce cinquième ouvrage publié par les éditions Gisserot, on serait tenté de dire 
qu'il y a trois Provence dans la Provence. Celle des pêcheurs, la côte. Celle des maraîchers, la 
plaine. Celle des bergers, la montagne. Mais il ne faut pas oublier non plus celle des gardians, 
la Camargue si profondément originale dans son insularité continentale, entre les deux bras 
du Rhône et la mer des origines. Triangle sacré sur l'autel de Mithra, le dieu taureau, le dieu au 
souffle puissant dont le mistral transporte le rugissement.
Parcourir ce livre, découvrir toutes ses recettes... C'est déjà se sentir en vacances à l'ombre d'un 
olivier, un verre de petit rosé bien frais à la main.

Pierre Solainjeu
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